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des mentorés ont 
dit que le mentorat 
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…nos éleves ont pu faire preuve d’un civisme 
positif en participant au programme 
de mentorat et en redonnant a leur 

communauté…”
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE 
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Introduction
Le manuel intitulé Programme de mentorat au secondaire 

– Manuel de mentorat est le résultat d’un programme pilote 
de quatre ans entrepris par Alberta Advanced Education 
en partenariat avec les Grands Frères Grandes Sœurs de 
la région d’Edmonton et appuyé par Alberta Education. 
Pendant ce programme pilote, les élèves du secondaire 
rencontraient individuellement des élèves plus jeunes, une 
heure par semaine au cours du semestre. L’objectif de ces 
séances était de permettre aux mentors du secondaire et 
à leurs mentorés de travailler ensemble pour identifier les 
forces et les champs d’intérêt, renforcer la sensibilisation au 
choix d’une carrière et commencer à identifier les options 
postsecondaires.

En plus de ce manuel, il existe deux ressources 
supplémentaires proposant des idées et des activités pour 
l’exploration de carrière : 

	� Programme de mentorat au secondaire - Livret 
d’activités
	� Programme de mentorat au secondaire - Panier de 

ressources.

Ces ressources sont disponibles gratuitement sur le site 
Web du Partenariat de mentorat de l’Alberta (Alberta 
Mentoring Partnership).

Les ressources appuient les occasions de mentorat, telles que : 

	� les cours de mentorat des Études professionnelles et 
technologiques (ÉPT) dans les écoles secondaires de 
l’Alberta
	� les programmes de mentorat parascolaires dispensés 

par les écoles de l’Alberta
	� les programmes scolaires de mentorat en partenariat 
	�

Axé sur l’exploration de carrière, ce manuel vous fournit des 
renseignements précieux sur la manière de devenir mentor :

	� en établissant une relation positive avec votre mentoré
	� en prenant conscience de certains faits surprenants et 

de certains mythes concernant le mentorat
	� en renforçant vos habiletés de communication et 

d’écoute
	� en assurant la sécurité de votre mentoré

… Dans le fond, les éleves du secondaire 
deuxieme cycle ne sont pas si épeurants...” 
MENTOR

	� les programmes de mentorat dispensés par des 
organismes communautaires
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SECTION 1 

Bienvenue

Félicitations
Si vous lisez cet ouvrage, c’est parce que vous avez décidé de devenir mentor 
du secondaire. Vous faites maintenant partie d’un nombre croissant d’élèves 
du secondaire qui ont une influence durable sur la vie d’autres élèves.
Vous êtes sur le point de commencer une aventure qui non 
seulement fera une différence dans la vie d’une personne 
ayant besoin d’un ami, d’un allié et d’un modèle, mais 
changera aussi votre vie de bien des façons positives.

Ce Manuel de mentorat est conçu spécialement pour des 
mentors du secondaire comme vous. Il vous fournira des 
renseignements qui vous aideront à devenir un excellent 
mentor. Votre formation continue, le soutien de votre 
enseignant de mentorat ou enseignant liaison et des 
ressources de valeur telles que le présent manuel devraient 
bien vous équiper pour réussir comme mentor.

Nous vous remercions de votre engagement à bâtir des 
communautés plus fortes et à offrir de l’amitié, du soutien 
et un modèle de comportement aux élèves plus jeunes. 
Passer du temps avec un jeune peut paraître simple, mais 
des recherches révèlent que des interactions saines avec 
des adultes attentionnés (et les mentors au secondaire 
sont de jeunes adultes!) stimulent le développement du 
cerveau, la santé mentale et le bienêtre des enfants.

“Je souhaite ardemment que ce 
programme puisse continuer et prendre 
de l’ampleur. C’est une situation 
gagnant-gagnant pour tous les 
participants.” 
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE
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Ce manuel fournit des 
renseignements et des stratégies 

pour établir des relations de 
mentorat axées sur l’exploration 

des cheminements vers l’éducation 
postsecondaire.

Les objectifs de cette approche de mentorat
Pour le mentor
	� Les mentors ont la possibilité d’améliorer 
leurs aptitudes en matière de leadeurship, de 
communication et de relations humaines
	� Les mentors ont des possibilités significatives 
de contribuer à leur communauté
	� Les mentors augmentent leur compréhension 
du processus de planification de la carrière et de 
l’éducation
	� Les mentors savent accéder à des informations 
crédibles sur les études postsecondaires

Pour le mentoré
	� Les mentorés comprennent mieux leurs points forts et leurs 
capacités
	� Les mentorés apprennent à relier leurs forces et leurs champs 
d’intérêt à l’éducation postsecondaire et à un cheminement de 
carrière
	� Les mentorés comprennent mieux leurs options d’avenir 
postsecondaire et ont davantage l’espoir de réussir
	� Les mentorés apprennent à planifier leur éducation 
postsecondaire

Pour le mentor et le mentoré
	� Les mentors et les mentorés acquièrent davantage de confiance en eux
	� Les mentors et les mentorés établissent une relation positive à long 

terme
	� Les mentors et les mentorés ont l’occasion d’explorer des choix de 

carrière 
	� Les mentors et les mentorés ont les renseignements nécessaires 

pour faire des choix éclairés lors de la planification de leurs études 
postsecondaires
	� Les mentors et les mentorés savent comment trouver de l’aide pour 

planifier un cheminement postsecondaire

Avant de 
commencer

Explorer ces cheminements ensemble permet 
de favoriser le développement sain des enfants 
(les mentorés) et des jeunes (les mentors)
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Contexte 
Le mentorat dans les écoles secondaires prend plusieurs 
formes à travers la province. La direction de votre 
formation et de vos séances de mentorat dépendra du 
type d’occasion de mentorat et de si vous participez :

	� à un cours de mentorat dans le cadre du programme 
des Études professionnelles et technologiques (ÉPT) 
dans les écoles albertaines
	� à un programme parascolaire de mentorat dans les 

écoles albertaines 
	� à un partenariat scolaire de mentorat 
	� à un programme de mentorat offert par un organisme 

communautaire

Ce manuel est spécialement conçu pour appuyer les 
programmes de mentorat en milieu scolaire dans le cadre 
desquels les mentors et mentorés jumelés se rencontrent 
d’habitude une fois par semaine pendant l’année scolaire 
pour participer à des activités qui renforcent leur relation 
tout en étant axées sur l’exploration de carrière.

Recherches sur le mentorat
Les recherches prouvent que le mentorat fonctionne et 
qu’en établissant une relation positive à long terme avec 
un adolescent attentionné, l’enfant mentoré améliore sa 
confiance, son image de soi et son sentiment d’espoir.

De plus, les enfants mentorés sont : 

	� deux fois plus susceptibles de créer des liens solides 
à l’école
	� deux fois plus susceptibles d’avoir un rendement 
scolaire élevé
	� plus de deux fois plus susceptibles de participer à des 
activités parascolaires
	� près de deux fois moins susceptibles d’avoir des 
problèmes de comportement à l’école
	� plus de 30 % moins susceptibles d’être harcelés à 
l’école
	� plus de 60 % plus susceptibles de développer des 
attitudes plus positives par rapport à l’école

Source: The Impact of Mentoring on Canada’s Youth: résultats préléminaires 
de Longitudinal Analysis of the Effects of Adult Mentoring on Children’s 
Wellbeing: An Examination of the Big Brothers Big Sisters Community Match 
Program, Centre de toxicomanie et de santé mentale, London, Ontario.
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L’origine du mentor
Le mot « mentor » nous vient de la littérature de la Grèce 
antique. Dans l’Odyssée de Homère, Ulysse partit en 
guerre et voyagea pendant 20 ans. Pendant ce temps, 
Télémaque, le fils d’Ulysse, grandit sous la supervision 
de son précepteur, Mentor, un vieil ami en qui Ulysse 
avait entièrement confiance. Quand la déesse Athéna 
décida qu’il était temps de compléter l’éducation du jeune 
Télémaque, elle lui rendit visite, déguisée comme 
Mentor pour qu’ensemble, ils apprennent à connaître 
son père.

Le mentorat des jeunes est, par définition, la 
présence d’une relation entre un jeune et une 
personne plus âgée et plus expérimentée. Cette 
relation permet d’offrir, avec le temps, un soutien, de 
l’amitié et un modèle constructif au jeune qui vit ce lien.

Avantages pour les mentors du secondaire
Le Programme de mentorat au secondaire est une relation 
à deux facettes. Cela signifie que la relation entre le mentor 
et le mentoré favorise le développement sain à la fois du 
jeune écolier et de l’élève du secondaire. À travers les 
années, les recherches ont montré que les adolescents 
qui participent à long terme à un programme conçu pour 
aider autrui en tirent de nombreux avantages.

Ce manuel de mentorat a pour objectif d’inciter des élèves 
comme vous à devenir des mentors et à bénéficier des 
nombreux avantages qu’apporte cette expérience. Votre 
enseignant de mentorat ou votre enseignant de liaison 
cherchera un partenariat avec un autre groupe d’enfants 

(les élèves d’une école élémentaire ou les membres d’un 
club ou d’un groupe communautaire) afin d’identifier les 
jeunes élèves qui ont besoin de mentors. Il facilitera la 
création de jumelages et vous aidera tout au long de votre 
parcours de mentorat.

Cette expérience de mentorat vous permettra de 
développer vos capacités à travailler avec les enfants, de 
découvrir des stratégies d’apprentissage et d’obtenir une 
meilleure compréhension des cheminements de carrière 
et des possibilités en matière d’éducation et de formation 
postsecondaires.

La durée
Le temps passé 

en jumelage 
mentor-mentoré.

La structure  
et le soutien

L’établissement 
d’objectifs.

Des liens étroits
Des champs 

d’intérêt communs 
ou des affinités.

La constance
Des visites 

régulières et la 
présence fidèle 

aux rendez-vous.

La concentration 
sur le jeune

La relation est 
centrée sur ce 
qui intéresse le 

mentoré.

Une relation de 
mentorat réussie 

présente cinq 
caractéristiques 

Caractéristiques d’une relation  
de mentorat réussie

J’a i appris a motiver les enfants.” 
MENTOR 
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Objectifs de vos séances de mentorat
En tant que mentor du secondaire, vous vous concentrerez 
sur deux objectifs principaux avec l’élève mentoré pendant 
les séances de mentorat :

Si cette expérience de mentorat est axée sur l’exploration 
de carrière, vous devrez également vous concentrer sur 

un troisième objectif :

Attiser le goût d’apprendre 
(lecture, écriture, 

mathématiques, sciences, 
etc.) de votre mentoré.

Explorer avec votre mentoré le 
processus de planification de 
son éducation, les possibilités 

d’études postsecondaires et les 
cheminements de carrière.

Établir une relation positive 
avec votre mentoré, 

améliorer la résilience et 
l’image de soi.

Ce que l’on attend des séances  
de mentorat
Les séances de mentorat ne seront pas toutes pareilles. 
Certains enseignants enverront toujours des devoirs à 
faire avec l’enfant, d’autres ne le feront que de temps en 
temps. Il est important de trouver un équilibre entre les 
devoirs d’école et les activités que vous et votre mentoré 
jugez importantes. Si vous trouvez que l’on vous demande 
trop de soutien avec les devoirs, parlez-en à l’enseignant 
de liaison ou à votre enseignant de mentorat.

Ce Manuel de mentorat et le Livret d’activités de mentorat vous offriront de nombreuses idées et ressources pour 
atteindre ces objectifs.

Pour que ce programme réussisse, il est nécessaire que le mentor et le mentoré établissent une relation basée sur le 
respect et la confiance mutuels. Le soutien que vous offrez à l’élève mentoré aura pour but d’accroître sa confiance en 
lui afin de lui permettre de mieux réussir à l’école. Ce manuel comporte une section qui vous aidera à développer l’image 
de soi positive de votre mentoré. Les gens se sentent souvent valorisés lorsqu’ils réussissent. Organisez des activités de 
façon à ce que votre mentoré les réussisse et aidez-le à réfléchir sur ses réussites et à les célébrer.

Nous vous remercions 
d’avoir choisi de devenir 

mentor. Profitez de  
votre expérience et  

amusez-vous!
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À quoi s’attendre
Votre première journée
Le premier jour, vous connaîtrez sans doute déjà l’école et 
le nom de l’élève à qui vous servirez de mentor. Vous aurez 
peut-être aussi obtenu des renseignements concernant ses 
points forts et les domaines dans lesquels il aura besoin 
de votre aide.

La forme exacte que prendra le processus décrit dans ce 
qui suit dépendra du programme auquel vous participez, 
mais si vous faites du mentorat dans une école différente 
de la vôtre, l’enseignant de mentorat ou l’enseignant de 
liaison :

	� vous rencontrera à l’école le premier jour
	� vous donnera un badge à votre nom
	� vous montrera l’endroit où vous devrez inscrire les 

jours et les heures de vos visites
	� vous fera visiter l’école en vous montrant où accrocher 

votre manteau et où trouver les choses dont vous 
aurez besoin (l’élève à qui vous servirez de mentor 
pourra aussi le faire en vous donnant davantage de 
détails)
	� vous fournira un calendrier des événements prévus à 

l’école pour le trimestre ou l’année
	� vous dirigera vers la salle de classe de l’élève
	� vous présentera à l’enseignant lorsque l’horaire le 

permettra
	� vous présentera à l’élève à qui vous servirez de mentor
	� vous parlera des objectifs des séances de mentorat
	� parlera de l’Accord d’amitié.

L’Accord d’amitié explique ce qui se produira pendant vos 
visites. Votre enseignant de mentorat ou votre enseignant 
de liaison, votre mentoré et vous signerez tous cet accord 
et parlerez brièvement de ce que vous souhaiteriez faire 
pendant votre première journée.

Une fois que tout le monde semblera à l’aise, le travailleur 
social vous laissera en compagnie de l’élève à qui vous 
servirez de mentor pour que vous puissiez commencer à 
établir une relation avec lui.

À la fin de votre visite, vous devrez :

	� raccompagner l’élève dans sa classe
	� lui rappeler que vous reviendrez la semaine prochaine 

le même jour, à la même heure (ou lui donner la date et 
l’heure auxquelles vous reviendrez)
	� consigner l’heure de votre départ dans le carnet des 

présences

Si vous avez des questions au terme de votre première 
visite, veuillez en parler à votre enseignant de liaison ou à 
l’enseignant de mentorat.

Voir un exemple d’Accord d’amitié à la page 47.

Pendant l’année
En règle générale, le programme de mentorat commence 
au début du mois d’octobre et se termine la deuxième 
semaine de juin. Chaque visite dure environ une heure, 
encore une fois en fonction de votre cours et de la structure 
du programme de mentorat auquel vous participez. Si vous 
devez raccourcir la séance pour des raisons personnelles 
ou à cause d’un événement à l’école, avertissez tout le 
monde de ce changement, si possible au cours de la 
semaine précédente.

Si vous suivez un cours de mentorat, vous pourrez travailler 
avec de très bonnes ressources de planification de carrière 
et d’éducation postsecondaire. Ces ressources vous 
aideront à acquérir les connaissances et la compréhension 
qu’il vous faudra pour aider votre mentoré avec les leçons 
du livret d’activités et, éventuellement, ses devoirs.

Il se peut que vous receviez, de la part de l’enseignant de 
l’élève, un journal de bord et des devoirs sur lesquels votre 
mentoré devra travailler pendant les séances. Le journal de 
bord et les devoirs feront un va-et-vient entre l’enseignant 
et vous. Vous pourrez ainsi vous écrire des notes au sujet 
des devoirs, des résultats positifs et de ce qui s’est passé 
avant ou pendant la séance de mentorat. Par exemple, il 
se peut que l’élève mentoré ait eu une mauvaise journée à 
cause de problèmes personnels ou d’un incident survenu 
à l’école, et que l’enseignant décide de vous l’indiquer par 
l’entremise du journal de bord. Ou bien, il se peut que le 
mentoré soit maussade pendant la séance et que vous 
deviez vous contenter de parler et de faire une activité 
positive tirée du Livret d’activités au lieu de l’activité de 
groupe ou des devoirs prévus. Si c’est le cas, vous écrirez 
une note à l’enseignant, lui expliquant ce qui s’est passé, 
la raison pour laquelle les devoirs n’ont pas été faits et ce 
que vous avez accompli pendant la séance.

Chaque école possède un calendrier indiquant les 
vacances et les congés. Vous n’êtes pas obligé de 
rattraper les journées manquées à cause des vacances 
ou des absences de l’élève. Il se peut que l’école organise 
la visite d’un invité spécial ou une présentation pendant 
l’heure prévue de votre séance. Dans ce cas, la semaine 
précédant l’événement, vérifiez auprès de l’enseignant de 
liaison si votre mentoré souhaite participer à l’activité de 
groupe. Dans certains cas, l’enseignant de liaison peut 
vous suggérer d’accompagner votre mentoré à l’événement 
spécial. N’oubliez pas que, dans les écoles, certains 
événements se décident très rapidement et que les enfants 
aiment y participer.



Vous ne devriez 
jamais vous sentir 
seul. Vous faites 

partie d’une équipe.
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Évaluation du programme
Il existe un processus pour évaluer l’efficacité du programme, de façon officielle ou officieuse. L’enseignant de mentorat 
ou l’enseignant de liaison vous donnera tous les détails concernant l’évaluation du programme auquel vous participez.

De nombreuses écoles préfèrent continuer le même jumelage mentor-mentoré aussi longtemps que possible pour 
renforcer les relations déjà établies. Vous aurez donc peut-être la possibilité de faire du mentorat auprès du même élève, 
dans la même école, le trimestre suivant ou l’année suivante.

 
Pendant le suivi, l’enseignant :

	� vous remerciera de votre participation
	� discutera avec vous de l’expérience de mentorat
	� vous demandera si vous souhaitez revenir au prochain 
trimestre ou l’année d’après
	� vous parlera de l’obtention du « Foundations in 
Mentoring Certificate »

Suivi en cours de trimestre et à la fin du 
trimestre
L’enseignant de mentorat ou l’enseignant de liaison 
fera un suivi en cours de trimestre auprès de vous et 
de votre mentoré pour voir comment se déroule votre 
collaboration. Il effectuera également une évaluation de 
fin d’année, en tête à tête ou avec le groupe de mentors 
de votre école.

Quelques règles d’hygiène reliées au 
travail dans une école
Votre équipe de mentorat
Pendant ce programme de mentorat, les enseignants de mentorat et les enseignants 
de liaison sont responsables de la supervision de votre jumelage et ont également 
la responsabilité de vous aider à le réussir. Vous faites partie d’une équipe en tout 
temps, vous n’êtes pas seul dans votre relation avec l’élève mentoré. Un enseignant 
est présent pendant toutes les réunions et reste à votre disposition pour répondre 
à vos questions ou vous aider à gérer vos inquiétudes. Les enseignants veulent et 
doivent savoir comment se déroule votre jumelage. Ils s’attendent donc à ce que 
vous communiquiez régulièrement avec eux. Si votre mentoré présente des signes 
qui vous inquiètent, veuillez communiquer avec votre enseignant de mentorat ou 
votre enseignant de liaison. Il est important que les enseignants soient informés 
de votre situation et soient en mesure de vous appuyer ainsi que votre mentoré.

“Les mentors ont v raiment aimé le programme – ils changeaient 
l’ horaire de leurs autres activités pour etre certains de pouvoir 
aller a l’école élémentaire, tellement ils aimaient ca de passer 
du temps avec leur mentoré. ” 
ENSEIGNANT DU SECONDAIRE  
DEUXIÈME CYCLE 
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Être un mentor du secondaire ne ressemblera probablement à aucune autre 
expérience que vous avez vécue. Cette aventure sera à la fois gratifiante et difficile. 
Gratifiante parce qu’aider un élève plus jeune vous comblera de satisfaction, mais 
difficile car vous devrez sans doute penser et agir différemment qu’à l’habitude.

Qui sont les mentors du secondaire?
Les mentors du secondaire sont des élèves du secondaire qui participent à une formation en mentorat sous la forme 
d’un cours scolaire ou d’un projet de bénévolat. Que font les mentors du secondaire? En tant que mentor, vous faites 
simplement tout votre possible pour être l’ami de votre mentoré. À quoi ressemble donc cette relation? Examinons la 
façon dont vous devriez envisager votre rôle de mentor du secondaire.

SECTION 2 

Être mentor

Il est également important de savoir ce qui n’est pas 
votre rôle. En tant que mentor du secondaire, votre rôle 
NE consiste PAS à être :

	� une figure d’autorité qui agit comme une mère, un 
père ou un enseignant
	� un thérapeute qui essaie d’analyser tout ce qui se 
dit ou tout ce qui se fait
	� un solutionneur qui tente de résoudre tous les 
problèmes  
	� un missionnaire qui fait la promotion de ses 
propres croyances religieuses ou de ses valeurs 
personnelles
	� un conseiller qui dit à son mentor quoi penser et 
comment agir.

Votre rôle en tant que mentor du secondaire consiste  
à être :

	� une oreille attentive qui écoute quand on en a besoin
	� une personne plaisante qui apprend à connaître le 
mentoré et trouve des activités à faire ensemble
	� un ami en qui on peut avoir confiance
	� un accompagnateur qui appuie l’apprentissage et 
aide à renforcer habiletés et confiance
	� un guide qui aide à fixer et à atteindre des objectifs
	� un motivateur qui encourage l’apprentissage, 
l’exploration et la pensée positive
	� un modèle qui est un exemple positif et offre de 
l’espoir pour l’avenir.

Votre rôle en tant que mentor Ce qui N’est PAS votre rôle en tant que mentor
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Cela signifie que votre objectif est de tisser une relation 
étroite avec votre mentoré, afin de l’aider :

	� à comprendre son potentiel pour devenir une personne 
en bonne santé, heureuse et productive
	� à apprendre à réussir grâce à ses propres actions en 

prenant des décisions et en les exécutant

Regardez de nouveau la liste des rôles qui n’appartiennent 
pas au mentor du secondaire. Si vous analysez toujours les 
choses, proposez sans cesse des solutions au mentoré ou 
lui donnez constamment des conseils – en d’autres mots, 
si vous lui dites ce qu’il doit faire ou penser – il sera difficile 
pour lui de renforcer sa capacité à prendre des décisions de 
façon indépendante et à passer à l’action, bref, à réussir tout 
seul. Essayez donc de garder à l’esprit qu’en fréquentant 
votre mentoré, vous devez vous comporter comme un 
accompagnateur.

Cela signifie qu’il est préférable de discuter avec votre 
mentoré et de lui poser le genre de questions suivantes :

	� Comprends-tu ou te rappelles-tu ce que nous avons 
prévu pour la séance d’aujourd’hui? 
	� De quoi avons-nous besoin aujourd’hui pour faire cette 

activité?
	� Que dois-tu savoir pour faire cette activité?
	� Qu’est-ce que tu as aimé ou appris pendant l’activité? 

Qu’est-ce que tu n’as pas aimé?
	� Qu’est-ce qui t’a valorisé pendant la séance 

d’aujourd’hui?
	� Comment pouvons-nous améliorer nos séances ou 

activités?
	� À qui pouvons-nous demander de l’aide?
	� Qu’est-ce qui t’aiderait ... à te sentir mieux? ... à 

apprendre davantage? ... à t’amuser plus?
	� Qu’est-ce que tu veux faire lors de la prochaine séance?

Vous pourriez penser : « D’accord, je comprends la différence entre être l’ami de mon mentoré et être l’ami de mes 
camarades du secondaire, mais comment puis-je servir de mentor à quelqu’un sans lui donner des conseils ou sans 
essayer de résoudre ses problèmes? » Tout simplement en l’aidant à trouver ses propres solutions et à prendre ses 
propres décisions. Vous devenez ainsi son accompagnateur, son motivateur et son mentor.

La conf iance en soi, les habiletés socia les, l’estime de soi et les habitudes de travail se sont 
améliorées et rehaussées grace a l’ interaction du mentorat. Une présence calme et réf léchie 
contribue beaucoup a l’apprentissage des habiletés socia les, etc.” 
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE 

des mentorés ont 
dit que le mentorat 

leur avait donné 
plus d’espoir pour 

l’avenir

92%
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Le rôle et les responsabilités du mentor
Le contact avec l’élève mentoré
Vous avez le droit de contacter votre mentoré uniquement 
à son école pendant les heures de classe de l’année 
scolaire. Si vous habitez une petite communauté où les 
rencontres en dehors de l’école sont inévitables, n’oubliez 
pas que vous participez tous deux à un programme 
scolaire officiel et que vous devez garder une relation de 
mentorat. Vous ne pouvez pas échanger vos adresses, 
vos numéros de téléphone ou vos adresses de courriel. 
Il s’agit d’un accord que la plupart des programmes ont 
conclu avec les écoles et les parents. Toute violation de 
ces directives pourrait entraîner la résiliation du projet de 
mentorat. Si un mentoré demande vos coordonnées, la 
meilleure réponse à lui donner est que vous n’êtes mentor 
qu’à l’école et que vous ne pouvez le voir qu’à l’école.

Annulation d’une visite ou visite 
manquée
Si vous savez à l’avance que vous manquerez des visites 
(p. ex., si vous partez en vacances, participez à un tournoi, 
etc.), avertissez-en votre mentoré. Si vous devez annuler 
une visite, il est important d’en informer votre enseignant 
de mentorat du secondaire et l’enseignant de liaison. 
Les enfants adorent vos visites et quand les mentors ne 
viennent pas, surtout sans préavis et sans explication, 
ils sont souvent extrêmement déçus. Avisez également 
l’enseignant de votre mentoré des dates de vos absences, 
par l’entremise du carnet de bord ou en personne, pour 
qu’il puisse rappeler à l’élève que vous ne serez pas là pour 
assurer ces séances.

Constance et fiabilité
La constance et la fiabilité sont deux qualités importantes 
du mentor.

Nous vous demandons d’être constant lors de vos visites 
hebdomadaires.  Nous comprenons que la vie est pleine 
d’imprévus et qu’il vous arrivera peut-être de manquer 
quelques visites. Cependant, en étant constant et en 
rendant régulièrement visite à votre mentoré, vous pouvez 
éviter qu’il ne soit déçu.

La fiabilité est également une qualité importante que nous 
exigeons de nos mentors. Pour pouvoir construire une 
relation de confiance avec l’élève mentoré tout en étant 
un exemple pour lui, il est très important que vous soyez 
fiable. Cela signifie agir de sorte que votre mentoré puisse 
compter sur vous.

Politique concernant les cadeaux
Le meilleur cadeau que vous faites à votre mentoré, c’est 
votre présence et votre attention. La plupart des écoles et 
des organismes de mentorat recommandent aux mentors 
de ne pas offrir de cadeaux. C’est une question d’équité, 
non seulement pour les élèves mentorés, mais également 
pour ceux qui n’ont pas de mentor.

Dans certaines situations, les mentors peuvent offrir à leur 
mentoré un livre ou un autre article éducatif comme un 
livret d’activités, un journal ou un jeu de mots, généralement 
d’une valeur de moins de dix dollars, à Noël ou à la fin du 
trimestre ou de l’année. Consultez votre enseignant de 
mentorat ou votre enseignant-guide pour connaître la 
pratique en vigueur. 

Si vous estimez qu’il est important de marquer d’autres 
fêtes ou les anniversaires, vous pourriez le faire lors d’une 
activité pendant votre visite. Par exemple, vous et votre 
mentoré pourriez fabriquer une carte ou un bricolage à 
vous offrir mutuellement.

La décision de plusieurs mentors du 
secondaire de revenir faire du mentorat 

cet automne témoigne non seulement du 
bien que, selon eux, leur expérience leur a 
fait, mais aussi de leur conviction d’avoir 

fait du bien a l’a utre.” 
MENTOR 
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Apprendre à connaître et à comprendre l’élève 
mentoré
Construire la résilience
En établissant avec un enfant une relation significative et 
bienveillante fondée sur le respect mutuel, vous lui offrez 
soutien et encouragement. Vous jouez un rôle important au 
sein d’une équipe, composée de membres de la famille, du 
personnel scolaire et de la communauté, qui aidera l’enfant 
à réaliser ses rêves. En tant que modèle positif, vous pouvez 
influencer votre mentoré et l’aider à découvrir ses forces et 
ses talents. 

Le mentorat est une approche axée sur les forces; elle est 
fondée sur la croyance selon laquelle tous les enfants, quelle 
que soit leur origine ou leur situation, ont leurs propres 
forces, habiletés et ressources, ainsi que la capacité à 
surmonter l’adversité. Cette approche met l’accent sur les 
possibilités, l’espoir et les solutions, et construit la résilience.

Le mentorat et la résilience
La résilience est la capacité d’une personne à gérer les 
situations de stress, à surmonter l’adversité ou à s’adapter 
positivement au changement. La résilience est souvent 
comparée à la capacité d’un élastique à reprendre sa forme 
initiale après avoir été étiré à son maximum.

Voici d’autres mots pour décrire la résilience :

	� capable de s’adapter
	� flexible

	� optimiste
	� robuste

 

Maintenant j’a i davantage de respect et 
d’appréciation pour les enseignants, ayant 
vu tout le travail qu ’ ils ont a accomplir.” 
MENTOR 

	� présence d’un mentor ou de modèles positifs
	� établissement de relations significatives 

avec les autres à l’école et à la maison
	� acceptation des pairs
	� sécurité
	� accès à un environnement sain
	� sécurité dans sa communauté

	� assurance (c.-à-d. la capacité de faire savoir 
aux autres avec confiance et clarté ce dont 
vous avez besoin)
	� capacité à résoudre les problèmes 
	� efficacité personnelle (c.-à-d. croire en votre 

capacité à réussir et à surmonter les défis)
	� capacité à vivre dans l’incertitude
	� conscience de soi
	� optimisme
	� empathie 
	� capacité à se donner des objectifs et des 

aspirations 
	� capacité à garder un équilibre entre 

l’indépendance et la dépendance envers les 
autres 
	� utilisation appropriée ou abstinence de 

substances comme l’alcool ou la drogue 
	� sens de l’humour 
	� sens du devoir (envers les autres ou soi-

même, selon sa culture)

Facteurs personnels Autres facteurs

LISTE DES FACTEURS
La Liste des facteurs indique plusieurs aspects qui devraient idéalement être réunis pour  

qu’un enfant se développe sainement et se sente bien dans sa peau.
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En quoi consiste la résilience?

	� La résilience consiste à avoir une attitude positive, mais réaliste.
	� La résilience consiste à agir face à un défi. 
	� La résilience consiste à ne pas abandonner.
	� La résilience consiste à agir pour améliorer son avenir.
	� La résilience consiste à demander de l’aide quand on en a besoin.

Tisser une relation positive
Voici quelques suggestions pour développer une relation positive.

	� Passez du temps ensemble pour apprendre à connaître votre 
mentoré. 
	� Créez une atmosphère confortable pour que votre mentoré soit à 

l’aise, à l’aide de quelques activités brise-glace du livret d’activités. 
Les activités conçues pour promouvoir l’échange d’information 
et d’idées ou déterminer des points communs entre vous (ce 
que vous aimez ou n’aimez pas tous les deux) peuvent être des 
moyens ludiques pour apprendre à mieux se connaître.
	� Discutez des forces et de la résilience avec votre mentoré. 
Trouvez des exemples dans la vie réelle et dans les histoires 
que vous avez lues ensemble.
	� Travaillez ensemble pour vous fixer des objectifs et des 

attentes réalistes. 
	� Offrez à votre mentoré la possibilité de participer au choix des 

activités que vous faites ensemble.
	� Aidez votre mentoré à développer des sentiments positifs 

envers l’école et l’apprentissage. 
	� Encouragez votre mentoré à résoudre des problèmes et à 

prendre des décisions.
	� Écoutez.
	� Riez avec lui, très souvent.
	� Soyez attentif et offrez votre soutien. Mais par-dessus tout, 

soyez son ami et amusez-vous ensemble.

Donner de la rétroaction positive
Les mots d’encouragement sont importants, mais simplement dire à un enfant « Super » ou « Bon travail » n’est pas toujours 
efficace. Ce genre d’éloge n’indique pas aux enfants ce qu’ils font correctement et comment ils peuvent tirer parti de leur 
réussite. De plus, certains enfants peuvent se méfier de ce genre d’éloge ou avoir l’impression qu’ils ne le méritent pas.

Exprimer son appréciation  
ou sa gratitude
Au lieu de faire des éloges aux enfants, il est possible d’exprimer 
son appréciation ou sa gratitude pour une action particulière 
ou une manière de se comporter. Par exemple : « Merci d’avoir 
rangé tout le matériel d’art pendant que je parlais avec Mme 
Rollin. Nous avons pu ainsi consacrer plus de temps à ce jeu. » 
ou « Hé, c’était amusant de lire cette histoire avec toi. J’aime 
bien quand on lit ensemble. »

Dites ce que votre  
mentoré a fait  

(ranger le matériel  
d’art).

Dites pourquoi  
c’était utile (cela nous 
a laissé plus de temps 

pour jouer).

Pour résumer :

Quatre façons  
de favoriser une  

personnalité résiliente
Adoptez une approche axée sur les forces  

pour construire la résilience :

Aidez votre mentoré à 
identifier ses points forts et à 
se concentrer sur ces forces. 
Tout le monde a besoin de 
se sentir valorisé. Aidez 
votre mentoré à développer 
sa confiance en lui en vous 
concentrant sur ce qu’il PEUT 
faire, plutôt que sur ce qu’il ne 
peut pas faire.

Soyez conscient que les 
changements positifs se 
produisent lorsque des relations 
authentiques sont tissées. 
Votre mentoré doit savoir que 
vous vous intéressez à lui et 
que vous l’accompagnerez 
inconditionnellement avec 
constance et fiabilité.

Soyez conscient que tous 
les élèves ont le potentiel 
d’atteindre leurs objectifs et 
leurs rêves. Percevez le plein 
potentiel de votre mentoré 
et dites-lui que vous croyez 
en lui!

Utilisez un langage positif. 
Faites attention aux mots que 
vous employez entre vous. Les 
mots déterminent souvent 
notre réalité. Formulez donc 
les choses de façon positive et 
aidez votre mentoré à faire de 
même.



Manuel de mentorat 15

Dire ce que vous voyez
Un autre moyen facile et naturel de fournir une rétroaction 
sincère consiste simplement à dire ce que vous voyez. Par 
exemple, constater : « Tu as terminé toute la page » ou 
même tout simplement « Tu y es arrivé » indique à votre 
mentoré que vous portez attention à ce qu’il fait.

Dans certains cas, une description plus détaillée peut 
s’avérer utile. Par exemple, si votre mentoré est en train 
de dessiner, vous pourriez partager une réflexion à propos 
de son dessin telle que : « Cette montagne est immense! » 
« Wow, je vois que tu aimes vraiment le bleu. » Cela montre 
que vous vous intéressez à ce que fait votre mentoré, que 
vous appréciez ses efforts et que vous ne portez aucun 
jugement sur son travail.

S’il y a clairement une possibilité d’amélioration, vous 
pouvez l’indiquer dans la description, mais assurez-vous de 
limiter vos suggestions à un ou deux éléments directement 
liés aux objectifs du projet. Par  exemple : « Dans ton 
dessin, toutes les personnes sont détaillées, mais il n’y a 
pas suffisamment de détails sur les bâtiments pour nous 
permettre de les identifier. »

Décrire ce qui fonctionne bien
Lorsque votre mentoré effectue une activité qui nécessite 
l’utilisation d’une nouvelle habileté, vous avez la possibilité 
de fournir une rétroaction réfléchie et descriptive qui lui 
indiquera ce qu’il fait correctement et qui contiendra 
peut-être des suggestions d’amélioration. Par exemple, 
s’il travaille sur une illustration, lui dire simplement « Bon 
travail » ne lui donne pas vraiment beaucoup d’information. 
Mais si vous prenez le temps de lui donner une rétroaction 
plus descriptive en disant : «  Ton dessin comporte 
beaucoup de détails intéressants. Cela montre qu’il existe 
de nombreuses possibilités de travail avec les animaux. » 
Ce type de rétroaction indique à l’enfant l’importance des 
détails et il sera ainsi plus susceptible de continuer à en 
ajouter lorsqu’il travaillera sur d’autres projets. 

Parler moins, poser plus de questions
Les questions sont encore plus efficaces que les 
descriptions. Au lieu d’indiquer à un enfant quel élément 
de son dessin vous a impressionné, vous pourriez lui 
demander ce qu’il préfère dans son illustration. Des 
questions telles que : « Quelle était la partie la plus difficile 
(ou la plus amusante) à dessiner? » ou « Comment as-tu 
choisi tes couleurs? » l’aideront à réfléchir sur ses efforts 
et son expérience, et à assumer la responsabilité de son 
apprentissage.

Donner une rétroaction positive et constructive à votre 
mentoré est un élément important de l’établissement 
de relations et du processus d’apprentissage. Afin 
de progresser, les enfants doivent savoir ce qu’ils font 
correctement et comment ils peuvent s’améliorer.

Avant tout, il est important de faire savoir à votre mentoré 
que vous êtes heureux de travailler avec lui et que vous 
appréciez le temps que vous passez ensemble.

Intéressez-vous à ce que fait votre mentoré. Posez des 
questions. Discutez de son raisonnement lorsqu’il a un 
problème à résoudre.

Afin de fournir une rétroaction et une appréciation utiles, 
détaillées et stimulantes, il est important de prêter attention 
à ce que fait votre mentoré et d’écouter ce qu’il a à dire. 
La rétroaction permet de situer les élèves dans leur 
apprentissage et de leur apporter ce dont ils ont besoin 
pour aller de l’avant.

Notez les points forts du travail et faites une ou deux 
suggestions pour l’améliorer encore plus.
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Connaître vos atouts développementaux
Maintenant que vous comprenez ce que sont la résilience et les qualités nécessaires pour surmonter les défis de la vie, 
vous allez découvrir les fondements d’un développement sain, que l’on appelle les atouts développementaux. Les atouts 
développementaux résultent d’une quarantaine d’expériences et de qualités positives qui amènent les enfants et les jeunes 
à faire des choix qui les aident à devenir des adultes bienveillants, responsables et résilients.

La plupart des gens, y compris les jeunes, ne vivent pas 
dans un monde exempt de tout stress. Acquérir des atouts 
développementaux et devenir résilient vous aidera à gérer 
les problèmes quotidiens. Voici quelques principes qui 
vous guideront dans vos efforts1 :

	� Tout le monde peut acquérir des atouts 
développementaux. Même si votre mentoré doit 
surmonter de nombreux défis, ou qu’il est issu d’un 
milieu défavorisé, il peut tout de même acquérir des 
atouts développementaux.
	� Tous les jeunes ont besoin d’atouts développementaux. 

S’il est important de prêter une attention particulière aux 
jeunes qui doivent surmonter de nombreux défis, il faut 
reconnaître que la majorité des jeunes ont besoin de 
plus d’atouts qu’ils n’en possèdent.
	� Les relations sont la clé. Tisser et maintenir 

une bonne relation avec votre mentoré est très 
important. Des relations étroites entre les jeunes et 
des adultes, des camarades de classe et d’autres 
enfants sont essentielles pour l’acquisition des atouts 
développementaux.
	� L’acquisition d’atouts développementaux est un 

processus continu. L’acquisition d’atouts commence 
à la naissance et se poursuit tout au long du parcours 
scolaire, et bien au-delà.
	� Les messages cohérents sont importants. Il est 

essentiel que les familles, les écoles, les communautés, 
les médias et autres transmettent aux jeunes des 
messages cohérents et semblables sur ce qui est 
important et sur ce qu’on attend d’eux.
	� La répétition intentionnelle est importante. La fiabilité 

et la constance dans votre relation sont essentielles. 
Plus le jumelage mentor-mentoré dure longtemps, 
mieux c’est, car les atouts développementaux doivent 
être constamment renforcés à travers les années et 
dans toutes les facettes de la vie de l’élève.

Le pouvoir des atouts développementaux – Des études 
menées auprès de plus de 2,2 millions de jeunes aux États-
Unis ont montré de façon constante que plus les jeunes 
acquièrent d’atouts développementaux, moins ils risquent 
de s’adonner à des comportements dangereux et plus ils 
ont de chances de réussir positivement dans la vie. 

Certains des facteurs qui influencent le développement 
sain des jeunes sont :

	� une dynamique positive au sein de la famille
	� le soutien des adultes de la communauté
	� un environnement scolaire chaleureux et encourageant
	� l’influence des pairs
	� le développement des valeurs morales
	� les habiletés sociales

Un enfant peut être influencé de façon négative par 
l’absence d’un ou de plusieurs de ces facteurs, mais le 
manque d’un seul d’entre eux suffit pour créer un effet nocif.

Les 40 atouts développementaux
Le tableau suivant présente les 40 atouts développementaux 
identifiés par le Search Institute. Ils constituent les 
fondements d’un développement sain. Examinez la liste 
pour connaître les atouts développementaux dont vous 
bénéficiez actuellement dans votre vie et ce qui pourrait 
être fait pour vous aider à en acquérir davantage.2

Après avoir pris connaissance des atouts 
développementaux, vous pourrez vous mettre 
à souligner vos propres qualités et celles de 
votre mentoré. Vous pourrez contribuer à 
son développement positif en participant 
à diverses activités qui permettent de 
renforcer ces atouts développementaux 
et votre engagement envers votre mentoré 
de sorte à promouvoir sa résilience.

Faire partie d’une équipe qui guide les jeunes 
est à la fois gratifiant et satisfaisant. Non seulement 
vous aiderez votre mentoré à acquérir des aptitudes dont 
il a besoin pour surmonter des défis difficiles, mais vous 
aurez aussi enrichi votre propre expérience d’apprentissage.

1 www.search-institute.org/developmental-assets

2 Adapté de www.search-institute.org/developmental-assets/lists,  
Search Institute, 1997, 2007. Tous droits réservés.  Ce tableau peut être 
reproduit, mais uniquement à des fins éducatives et non commerciales.

Vous pouvez  
faire une  

différence.

Les atouts développementaux ont un grand pouvoir 
pour tous les jeunes et les aident à rester fidèles à eux-
mêmes et confiants, quels que soient leur sexe, leur statut 
économique, leur famille ou leur ethnicité.
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 � Communauté valorisant les jeunes – L’enfant se sent 
valorisé et apprécié par les adultes de sa communauté.

 � Participation des enfants – L’enfant est impliqué dans la 
prise de décision familiale et communautaire.

 � Service aux autres – L’enfant a des occasions d’aider 
d’autres membres de sa communauté.

 � Sécurité – L’enfant se sent en sécurité chez lui, à l’école et 
dans son quartier.

 � Sollicitude – L’enfant apprend à la maison qu’il est important 
d’aider les autres.

 � Équité et justice sociale – L’enfant apprend à la maison qu’il 
est important de revendiquer le traitement équitable de tout 
le monde.

 � Intégrité – L’enfant apprend à la maison qu’il est important de 
défendre ses croyances.

 � Honnêteté – L’enfant apprend à la maison qu’il est important 
de dire la vérité.

 � Responsabilité – L’enfant apprend à la maison qu’il faut 
accepter la responsabilité de ses actes.

 � Style de vie sain – L’enfant apprend à la maison qu’il est 
important d’avoir une bonne hygiène de vie, ainsi qu’une 
compréhension de la sexualité saine.

 �Appui – La vie de famille comporte des niveaux élevés 
d’amour et de soutien.

 � Communication familiale positive – Parent(s) et enfant 
communiquent de façon positive.  L’enfant se sent à l’aise de 
demander conseil au(x) parent(s).

 � Relations avec d’autres adultes – L’enfant est appuyé par des 
adultes autres que ses parents.

 � Communauté bien disposée – L’enfant fait l’expérience de la 
bienveillance des voisins.

 � Climat scolaire bienveillant – Ses relations avec 
ses enseignants et ses pairs créent pour l’enfant un 
environnement encourageant et de grand soutien.

 � Participation parentale à la scolarisation – Un parent ou les 
deux s’engagent activement dans la progression de l’enfant 
vers la réussite scolaire.

 �Motivation pour réussir – L’enfant est motivé et s’efforce à 
exceller à l’école.

 � Engagement dans son apprentissage – L’enfant est réceptif 
et attentif, participant activement à son apprentissage à 
l’école et profitant volontiers des occasions d’apprendre en 
dehors de l’école.

 � Devoirs – L’enfant remet d’habitude ses devoirs à temps.

 �Attachement à l’école – L’enfant s’attache aux enseignants 
et à d’autres adultes à l’école.

 � Plaisir de lire – L’enfant aime la lecture et s’y adonne 
presque tous les jours pour le plaisir.

Appui Engagement en faveur de l’apprentissage

Responsabilisation familiale

Bonne valeurs

 �Activités créatives – L’enfant participe à des activités 
musicales, artistiques, théâtrales ou tout autre activité créative 
au moins deux fois par semaine.

 � Programmes de loisirs communautaires – L’enfant participe 
au moins deux fois par semaine à des activités parascolaires à 
l’école ou à des programmes (sociaux, culturels ou récréatifs) 
structurés dans la communauté.

 � Communauté confessionnelle – L’enfant participe à des 
services religieux ou à un programme confessionnel au moins 
une fois par semaine.

 �Temps à la maison – L’enfant bénéficie presque tous les jours 
de moments d’interaction de bonne qualité avec les membres 
de sa famille, et participe à des activités constructives à la 
maison autres que regarder la télévision ou jouer à des jeux 
vidéos.

 � Pouvoir personnel – L’enfant sent qu’il peut avoir une 
influence sur ce qui se passe dans sa vie.

 � Estime de soi – L’enfant s’aime et il est fier d’être qui il est.

 � Sentiment d’avoir un but – L’enfant se demande parfois ce 
que signifie la vie et s’il y a un sens à sa vie.

 � Point de vue positif sur son avenir personnel – L’enfant 
est optimiste pour son avenir personnel.

 � Limites familiales – La famille a établi des règlements et 
des conséquences faciles à comprendre et elle surveille les 
déplacements de l’enfant.

 � Limites scolaires – L’école présente des règlements et des 
conséquences faciles à comprendre.

 � Limites communautaires – Les voisins acceptent la 
responsabilité de surveiller le comportement de l’enfant.

 �Modèles adultes – Le(s) parent(s) et les adultes faisant partie 
de la famille de l’enfant, ainsi que les adultes en dehors de 
la famille, montrent l’exemple de comportements positifs et 
responsables.

 � Influence positive des pairs – Les meilleurs amis de l’enfant 
montrent l’exemple de comportements positifs et responsables.

 �Attentes élevées – Les parents et les enseignants des enfants 
s’attendent à ce qu’ils fassent de leur mieux à l’école et dans 
leurs autres activités.

 � Planification et prise de décision – L’enfant réfléchit aux 
décisions et généralement est content de ses décisions.

 � Habiletés interpersonnelles – La jeune personne fait 
preuve d’empathie et de sensibilité et possède les habiletés 
nécessaires pour nouer des amitiés.

 � Compétence culturelle – L’enfant connaît des personnes 
aux origines raciales, ethniques et culturelles diverses et se 
sent à l’aise avec elles tout en acceptant sa propre identité 
culturelle.

 �Aptitudes à la résistance – L’enfant sait se tenir loin des 
gens qui le conduiraient probablement vers des problèmes 
et il est capable de refuser d’agir de façon incorrecte ou 
dangereuse.

 � Résolution de conflits pacifique – L’enfant cherche à 
résoudre les conflits sans violence.

Limites et attentes 

Compétences sociales 

Utilisation constructive du temps

Identité positive

ATOUTS EXTERNES ATOUTS INTERNES
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Devenir conseiller en orientation
Votre rôle en tant que conseiller en orientation
Comme le souligne le Livret d’activités du programme de mentorat au secondaire, guider et soutenir l’élève mentoré dans 
ses objectifs à court et long termes fait partie du processus du mentorat. Votre rôle n’est pas de prendre des décisions 
définitives concernant son éducation et ses possibilités de carrière, mais plutôt de l’aider à viser un avenir prometteur 
en échangeant des idées et en étudiant diverses possibilités. Cela s’avérera bénéfique non seulement pour votre 
mentoré, mais aussi pour vous, en vous permettant d’être mieux informé des différentes possibilités éducationnelles et 
professionnelles pour vous-même.

Le Livret d’activités du programme de mentorat au 
secondaire comporte beaucoup de feuilles de travail, 
d’idées et de jeux amusants et intéressants pour vous 
aider à structurer le temps que vous passez avec votre 
mentoré. En parcourant ensemble les sections dans l’ordre, 
vous pourrez suivre le processus d’autodécouverte de 
façon logique.

Le Livret d’activités est composé de six sections 
comportant 28 activités dont chacune vise un objectif 
spécifique. Plusieurs d’entre elles sont conçues pour 
vous guider dans un processus de découverte de soi et 
d’exploration de carrières. Chaque section constitue une 
étape dans l’aventure de cette découverte.

La deuxième section vous permettra de 
déterminer comment vous pouvez vous 
informer sur les forces et les préférences 
d’apprentissage de votre mentoré. Préfère-t-il 
l’apprentissage pratique (tactile), visuel ou 
auditif? Bien que nous utilisions en général 
ces trois styles d’apprentissage, souvent 
l’un d’entre eux nous convient mieux que les 
autres. Ces activités aideront votre mentoré 
à connaître le style d’apprentissage qu’il 
préfère. 

La troisième section comprend de 
nombreuses activités qui vous aideront à 
reconnaître et à développer les forces, les 
aptitudes et les talents de votre mentoré. 
Vous travaillerez avec lui sur la façon 
de reconnaître ces points forts, tout 
en explorant différentes possibilités de 
carrière.  Il ne suffit pas d’être intelligent 
pour réussir dans le milieu de travail et à 
l’école. Il faut également savoir interagir 
avec ses collègues et ses camarades de 
façon mature. Apprendre à transformer 
les pensées négatives en actions 
positives est un aspect important de la 
vie. Ces activités sont importantes au 
développement de votre mentoré.

La première section vous permet 
d’apprendre à vous connaître et 
de commencer ensemble votre 
autoexploration. Vous découvrirez ainsi 
les champs d’intérêt de l’autre, ce qui 
vous permettra d’émettre des idées et de 
rêver aux possibilités d’avenir. Ensemble, 
vous parlerez de la façon dont le travail 
et la réussite à l’école vous ouvriront des 
possibilités et vous mèneront au succès 
plus tard dans la vie.

Apprendre à se connaître Styles d’apprentissage Qui suis-je?

Grace a ce programme, Mélanie a trouvé un appui personnalisé et une amitié dont 
elle avait grand besoin. Elle a adoré ce programme et avait toujours hate d’y aller. 
Il lu i a permis d’améliorer ses habiletés socia les et sa relation avec ses pairs. Cela 
lu i remontait le moral et l’on voyait qu ’elle avait plus conf iance en elle. ” 
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE
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En tant que mentor et conseiller en orientation, vous allez dévoiler de 
nombreuses possibilités pour l’élève mentoré et votre propre avenir. 
Les possibilités de carrière ne sont limitées que par votre imagination. 
Poursuivez le processus d’exploration. Comment pouvez-vous 
appliquer ce que vous avez appris à n’importe quel cheminement 
de carrière que vous décidez de poursuivre? La réponse est simple. 
Vous avez choisi de faire partie de cette expérience dynamique et 
vous devriez vous rendre compte à présent que, de cette façon, vous 
avez dévoilé un nombre infini de possibilités pour votre propre avenir.

La cinquième section vous aidera à 
vous renseigner davantage sur les 
aptitudes et les environnements 
de travail qui pourraient convenir 
à votre élève mentoré. Vous 
découvrirez ensemble les différents 
chemins qu’il serait préférable de 
poursuivre, en fonction de sa 
personnalité et de ses champs 
d’intérêt. Ces activités sont un 
bon moyen d’étudier différents 
environnements de travail en se 
renseignant davantage et en détail 
sur des postes spécifiques.

La quatrième section sert à relier 
le monde du travail aux forces, aux 
aptitudes et aux talents de l’élève 
mentoré, afin qu’il puisse se tracer un 
cheminement de carrière. Ces activités 
aideront l’élève à découvrir les aptitudes 
nécessaires pour exercer un métier ou 
une profession donnés. Comment se 
trouve-t-on une idée de carrière géniale? 
En se renseignant abondamment. 
Vous et votre mentoré devriez tous 
deux découvrir différentes carrières 
intéressantes, et il devrait commencer 
à comprendre le monde du travail.

Quels sont les métiers possibles? Qu’est-ce qui me convient? Mon tableau récapitulatif

Par exemple :

	� Mes matières préférées – Activités :  3.4, 5.2
	� Mes valeurs – Activité : 3.11
	� Mes champs d’intérêt – Activités : 3.3, 3.4, 3.8
	� Mes métiers préférés – Activités : 1.5, 3.4,  

Section 4, 5.1, 5.2, 5.5
	� Mes compétences – Activités : 1.2, 1.5, 1.6,  

3.1, 3.2, 3.5, 3.14, 4.10
	� Mes lieux de travail préférés – Activité : 5.4
	� Les endroits où j’aimerais vivre/travailler  
– Activités : 3.13, 4.1
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S’agit-il d’un excellent 
programme ? Votre expérience 
sera-t-elle formidable? Oui, bien 

sûr. Cela dit, il faut aussi avoir des 
attentes réalistes. Ne soyez pas surpris 
de découvrir que le travail avec l’élève 
mentoré n’est pas toujours idéal. Voici 

quelques mythes que les anciens 
mentors du secondaire nous ont 
demandé de partager avec vous.

Surprises et mythes
Quand vous assisterez aux réunions avec votre enseignant de mentorat ou votre enseignant de liaison pour vous préparer 
à l’expérience du mentorat au secondaire, vous rencontrerez dans votre groupe des élèves qui auront déjà été mentor 
l’année précédente ou qui auront déjà acquis de l’expérience dans ce domaine. N’hésitez pas à leur poser des questions 
sur le mentorat. Nous vous avons préparé un résumé des surprises agréables et des mythes que d’anciens mentors du 
secondaire ont partagé avec nous.

Avec un peu de travail, vous découvrirez sans 
doute que vous avez de nombreux champs 
d’intérêt en commun : le sport, les jeux vidéo, les 
mêmes émissions de télé préférées, la musique 
ou les intérêts professionnels. Dans la plupart des 
cas, ces champs d’intérêt en commun permettront 
à l’amitié de s’épanouir et contribueront à rendre 
la planification de carrière plus amusante et plus 
enrichissante.

Il est vrai que la plupart des mentorés sont 
impliqués dans le programme de mentorat parce 
que le personnel scolaire a jugé qu’ils pourraient 
tirer profit d’une relation avec une personne 
bienveillante. Cela ne signifie pas que vous devriez 
tirer des conclusions hâtives sur leur vie de famille, 
leur réussite scolaire ou d’autres facteurs. Presque 
tous les mentors du secondaire ont découvert 
que leurs mentorés avaient beaucoup de points 
forts et de qualités positives. La possibilité de 
découvrir et d’encourager ces qualités positives 
rend le mentorat agréable pour les mentors du 
secondaire!

Au bout du compte, vous et les autres mentors 
êtes là pour vous aider mutuellement à être de 
bons mentors pour vos mentorés. Il y a de fortes 
chances pour que chacun de vous découvre que 
le mentorat a ouvert la porte vers de nouvelles 
expériences et de nouveaux champs d’intérêt. 
Vous serez peut-être surpris de découvrir à 
quel point vous arrivez à vous entendre avec les 
enfants, combien ils vous tiennent à cœur et quels 
bons modèles vous êtes pour eux. Peut-être cela 
vous aidera-t-il à déterminer ce que vous aimeriez 
faire dans la vie.

Vous parlerez régulièrement de vos expériences 
et de vos plans de séance de mentorat avec votre 
enseignant de mentorat et les autres mentors 
du secondaire. Ces discussions permettent non 
seulement de partager des idées, mais aussi 
d’apprendre à se connaître. De nombreux mentors 
nous ont dit que les liens qu’ils tissent avec les 
autres mentors du secondaire étaient l’un des 
meilleurs aspects de l’expérience de mentorat 
en elle-même.

SURPRISE    1

Les mentorés ne sont  
que des enfants!

SURPRISE    2

Vous pouvez tisser un lien  
très étroit avec votre mentoré.

SURPRISE    4

Vous en apprendrez sans doute 
beaucoup sur vous-même.

SURPRISE    3

Vous ne tisserez pas des liens 
seulement avec votre mentoré.

Nos éleves attendent avec 
impatience le jour ou leur 

mentor viendra les voir!”
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE 
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Votre travail ne consiste pas à changer votre 
mentoré, mais à l’accepter tel qu’il est et à l’aider à 
développer une image de soi plus positive. Même 
si votre mentoré connaîtra probablement quelques 
changements au cours de votre relation de mentorat, 
ils ne seront probablement pas flagrants. Cherchez 
des différences subtiles, telles qu’une confiance en 
soi accrue et la volonté d’essayer de nouvelles choses 
ou une amélioration de la capacité à terminer une 
tâche, demander de l’aide ou faire part de ses idées. 
Soyez assuré que vous aurez un effet positif sur votre 
mentoré par le simple fait de lui accorder du temps 
de façon constante.

Construire une relation étroite, positive et chaleureuse 
avec quelqu’un demande souvent beaucoup de 
travail. Il est fort possible que l’enfant dont vous 
vous occuperez n’ait pas l’habitude de tisser de 
telles relations. Certaines blessures émotionnelles 
pourraient même parfois vous sembler impossibles 
à surmonter au départ. 

Voici certains défis courants auxquels les mentors 
du secondaire ont été confrontés :

	� Vous ne pouvez pas comprendre certaines des 
expériences de vie que votre mentoré a connues.
	� Votre mentoré s’intéresse très peu à vous et à 

votre vie.
	� Votre relation ne s’épanouit pas au rythme que 

vous avez anticipé.
	� Laissant toujours le travail à plus tard, vous 

attendez jusqu’à la dernière minute pour planifier 
les activités.
	� Les activités sont annulées ou manquées parce 

que la communication entre vous et votre mentoré 
ne passe pas.
	� Votre mentoré ne se livre pas beaucoup.
	� Votre mentoré ne vous dit pas ce qu’il veut faire.
	� Votre mentoré ne veut pas faire ce que vous 

suggérez.
	� Votre mentoré ne semble pas reconnaissant de ce 

que vous faites pour lui.
	� Les aptitudes sociales de votre mentoré ne 

s’améliorent pas, malgré vos efforts.
Dans ce Manuel de mentorat, nous proposons 
quelques idées pour gérer de telles situations. Comme 
toujours, vous aurez le soutien de votre enseignant de 
mentorat et de l’enseignant de liaison. Vous pouvez 
demander de l’aide à votre enseignant et lui confier les 
inquiétudes que vous avez au sujet de votre mentoré. 
Les autres mentors du secondaire peuvent aussi vous 
soutenir. N’oubliez jamais que vous faites partie d’une 
ÉQUIPE et que vous n’êtes jamais seul.

Être mentor du secondaire ne convient pas à tout le 
monde. C’est un engagement énorme et une grosse 
responsabilité. Vous vous engagez à être un ami 
bienveillant, en qui on peut avoir confiance. Si vous 
abandonnez le programme au milieu d’un trimestre 
ou d’une année, vous risquez de décevoir et même de 
détruire un enfant qui n’a sans doute pas beaucoup 
de gens sur qui il peut compter. Sachant cela, veillez 
à parler de vos choix à votre enseignant de mentorat 
ou à l’enseignant de liaison si un événement sérieux 
venait à vous empêcher de respecter cet engagement.

Les enfants sont très intelligents. Ils savent très vite 
si quelqu’un n’est pas sincère. Il vous sera impossible 
d’aider votre mentoré à prendre de bonnes décisions si 
vous en prenez de mauvaises dans votre vie. C’est pour 
cela que nous vous avons demandé de signer un accord 
soulignant les détails des engagements que vous devez 
tenir pendant que vous serez mentor du secondaire. Être 
modèle comporte certaines responsabilités.

MYTHE    1

Ce sera toujours facile.

MYTHE    2

Je pourrai voir des changements 
rapides chez mon mentoré.

MYTHE    3

Je peux adopter la philosophie « Fais  
ce que je dis, pas ce que je fais ».

“Ma mentore m’a aidé avec mes devoirs 
et j’a i progressé grace a elle. Je veux etre 

mentor quand je serai plus grand!”
MENTORÉ

MYTHE    4

Je peux abandonner à tout moment 
sans que cela n’affecte pas 

vraiment mon mentoré.
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De 5 à 7 ans De 8 à 10 ans De 11 à 13 ans

Caractéristiques 
générales

	� Veut apprendre
	� Se fatigue facilement
	� S’intéresse aux choses pendant  

de courtes périodes
	� Apprend mieux s’il est actif 

pendant l’apprentissage
	� Très sûr de soi, vantard, moins 

coopératif, plus compétitif

	� S’intéresse aux gens; conscient 
des différences; est prêt à donner 
plus aux autres, mais s’attend à 
plus en retour
	� Occupé, actif, enthousiaste; peut 

essayer trop fort; s’intéresse à 
l’argent et à sa valeur
	� Sensible aux critiques; 

reconnaît ses erreurs; capable 
d’autoévaluation
	� Capable de s’intéresser à quelque 

chose pendant une période 
prolongée
	� Peut planifier seul
	� Peut prendre des décisions; est 

fiable, raisonnable et doté d’un 
sens poussé du bien et du mal
	� Passe beaucoup de temps à parler 

et à discuter; critique souvent les 
adultes même s’il dépend de leur 
approbation

	� Teste les limites; affiche une 
attitude « je sais tout »
	� Vulnérable, éprouve de l’insécurité 

affective; craint le rejet; a des 
sautes d’humeur
	� S’identifie à l’adulte admiré
	� Image de soi particulièrement 

affectée par l’apparence physique

Caractéristiques 
physiques

	� Très actif et doit souvent 
interrompre les tâches pour 
faire des choses amusantes qui 
prennent de l’énergie
	� A besoin de moments de repos
	� Lire des livres ensemble ou 

faire des projets artistiques 
simples sont de bonnes activités 
reposantes
	� Les grands muscles sont 

bien développés; les activités 
impliquant l’utilisation des petits 
muscles lui sont plus difficiles
	� A tendance à être maladroit

	� Très actif et doit souvent 
interrompre les tâches pour 
faire des choses amusantes qui 
prennent de l’énergie
	� La croissance osseuse n’est pas 

terminée
	� Le jeune plus mûr physiquement 

que les autres peut être perturbé 
par sa taille; une oreille attentive et 
des explications peuvent aider
	� A tendance à être maladroit

	� La coordination des petits 
muscles est bonne
	� S’intéresse souvent à l’art, à 

l’artisanat, aux maquettes et à la 
musique
	� La croissance osseuse n’est pas 

terminée
	� Le jeune plus mûr physiquement 

que les autres peut être perturbé 
par sa taille; une oreille attentive et 
des explications aideront
	� Très conscient de son apparence 

et embarrassé par sa croissance
	� Les habitudes alimentaires et de 

sommeil peuvent être mauvaises, 
entraînant un manque d’énergie

Caractéristiques types des enfants  
et des adolescents
Les pages suivantes expliquent certaines des caractéristiques qui vous aideront à comprendre, en fonction de 
son âge, l’attitude de l’élève à qui vous servirez de mentor. En lisant ces descriptions, n’oubliez pas qu’il s’agit de 
généralisations. Même si elles décrivent les stades de développement des enfants en général, votre mentoré 
peut être un peu différent. Cela ne veut pas dire que quelque chose ne va pas chez cet enfant, mais que tout 
simplement il ne se situe pas dans la moyenne (voir Résilience).

développementales
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De 5 à 7 ans De 8 à 10 ans De 11 à 13 ans

Caractéristiques 
sociales

	� Aime les jeux organisés et 
s’assure d’en respecter les règles
	� Peut être très compétitif et peut 

même tricher au jeu
	� Très inventif; aime les jeux 

d’imagination
	� Très sûr de lui, agressif, veut être 

le premier; moins coopératif en 
vieillissant, très vantard
	� Apprend mieux par la participation 

active

	� Peut être très compétitif
	� Choisit ses amis avec soin
	� L’acceptation par les amis lui est 

importante
	� Aime les jeux d’équipe
	� Idolâtre souvent des héros, des 

vedettes de télévision et des 
sportifs

	� L’acceptation par les amis lui est 
importante
	� Des clans se créent à l’extérieur de 

l’école
	� Aime les jeux d’équipe
	� Les amourettes sont courantes
	� Les amis déterminent le 

comportement
	� Sentiment d’avoir à se conformer 

(s’habiller et se comporter 
comme les autres pour avoir une 
impression d’appartenance)
	� S’inquiète beaucoup de ce que les 

autres disent ou pensent de lui
	� A tendance à manipuler les autres 

(la mère de Marie lui dit qu’elle 
peut y aller. Pourquoi pas moi?)
	� Souhaite gagner de l’argent

Caractéristiques 
émotionnelles

	� S’inquiète des sentiments des 
autres, mais n’est pas conscient 
de la façon dont ses actions 
peuvent les affecter
	� Très sensible aux félicitations et 

à la critique; se sent blessé très 
facilement
	� Niveaux de maturité inconstants; 

souvent moins mature à la maison 
qu’avec les étrangers

	� Très sensible aux félicitations et 
à la critique; se sent blessé très 
facilement
	� Puisque les amis lui sont très 

importants, il peut y avoir conflit 
entre les règles de ses parents et 
celles de ses amis

	� Très sensible aux félicitations et 
à la critique; se sent blessé très 
facilement
	� Puisque les amis lui sont très 

importants, il peut y avoir conflit 
entre les règles de ses parents et 
celles de ses amis
	� Pris entre le monde de l’enfance 

et le monde adulte; souvent très 
critique
	� Un comportement extrême cache 

souvent un manque de confiance 
en soi
	� Examine le monde de façon plus 

objective, mais les adultes de 
façon plus subjective

Caractéristiques 
cognitives

	� Veut apprendre
	� Aime parler
	� Ses propres idées sur la justice 

peuvent prendre des proportions 
démesurées
	� A de la difficulté à prendre des 

décisions

	� La question de la justice lui est 
toujours très importante
	� Veut répondre aux questions
	� Très curieux; collectionne tout, 

mais pas pendant longtemps
	� Veut plus d’indépendance, mais 

sait qu’il a besoin d’être guidé et 
soutenu
	� Capacité de lecture extrêmement 

variable

	� A tendance à être perfectionniste 
(s’il fait trop d’efforts, il peut se 
sentir frustré ou coupable)
	� Veut plus d’indépendance, mais 

sait qu’il a besoin d’être guidé et 
soutenu
	� Peut se concentrer pendant 

longtemps

Tâches 	� Identification des différences entre 
les sexes
	� Début du développement moral
	� Opérations concrètes (commence 

à expérimenter la prévisibilité des 
événements
	� Jeux de groupe

	� Coopération sociale
	� Autoévaluation
	� Élaboration d’habiletés
	� Jeux d’équipe (de coopération)

	� Coopération sociale
	� Autoévaluation
	� Élaboration d’habiletés
	� Jeux d’équipe (de coopération)

développementales
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À la fin de l’année (ou du trimestre): 
concluez l’année avec l’élève avec 
une petite attention gentille

	� fêtez le plaisir et la croissance 
que vous et les autres mentors du 
secondaire avez vécus pendant 
l’année

FIN3

Les cycles de vie  
d’une relation de mentorat
Comme la plupart des relations, la relation avec un mentoré a un cycle 
de vie composé de trois phases distinctes : le commencement, le milieu 
et la fin. Les renseignements suivants vous donneront des conseils sur 
ce que vous pouvez faire à chaque étape.

Le processus d’orientation et de 
formation permet :

	� d’apprendre comment le mentorat 
fonctionne
	� d’apprendre ce qu’est le travail avec 

les enfants
	� d’apprendre à connaître les autres 

mentors du secondaire
	� d’apprendre à connaître l’enfant à 

qui vous allez servir de mentor

COMMENCEMENT1

Conseils pour tirer le meilleur parti de la séance de formation et d’orientation :
	� Posez des questions.

	� Réfléchissez sur ce que vous apprenez en le plaçant 
dans le contexte des autres relations dans votre vie. Vous 
remarquerez peut-être qu’une leçon apprise dans une 
relation vous aidera à en construire ou à en réparer une 
autre.

	� Restez axé sur les forces. Les mentorés ont un 
large éventail d’intérêts, de forces et de besoins. Les 
enseignants, les conseillers scolaires et les familles 
demandent des mentors pour les élèves qui, à leur avis, 
pourraient profiter d’un soutien supplémentaire. Votre 
travail consiste à aider le mentoré à identifier et à explorer 
ses forces et ses champs d’intérêt.

Pendant vos séances de mentorat :

	� découvrez-vous mutuellement
	� déterminez les besoins du mentoré et les 

objectifs globaux de votre relation
	� démontrez votre engagement envers la 

relation en étant constant et prévisible
	� offrez à votre mentoré la possibilité de 

participer au choix des activités que vous 
faites ensemble
	� surveillez et évaluez les progrès de la 

relation

MILIEU2

DE « BONJOUR » À « AU REVOIR »
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Conseils pour établir une relation solide avec votre mentoré 
	� Lors de la première réunion, l’enseignant de mentorat ou 

l’enseignant de liaison discutera de l’Accord d’amitié entre 
vous et votre mentoré. Cet accord traitera des objectifs de 
votre jumelage et des stratégies que vous utiliserez pour 
les atteindre.
	� Prenez la direction des choses lors des premières 

séances ensemble : posez des questions et planifiez les 
activités.
	� Communiquez des détails appropriés sur vous-même.
	� Écoutez avec soin les détails concernant la vie de votre 

mentoré, afin de pouvoir y faire allusion plus tard dans 
des conversations avec lui.
	� Pendant vos premières séances, préparez-vous plus à 

faire des jeux et des activités qu’à avoir des conversations 
profondes, car ce sont les activités qui amèneront les 
discussions.
	� Pensez à vos objectifs et à ceux de votre mentoré par 

rapport à cette relation. Qu’est-ce qui est important 
pour vous? Qu’est-ce qui est important pour le mentoré? 
Pensez aux objectifs du programme de mentorat. De 
quelle façon les activités et les discussions permettent-
elles d’atteindre ces objectifs?
	� Communiquez vos succès et vos défis à votre enseignant 

de mentorat ou enseignant de liaison et aux autres 
mentors du secondaire.
	� Soyez à l’heure et ne manquez aucune séance.
	� Soyez patient. Établir la confiance peut prendre du temps!
	� Arrivez en connaissant les activités que vous avez 

prévues pour la séance (voir le Livret d’activités de 
mentorat) et demandez toujours à votre mentoré quelles 
activités il voudrait faire la prochaine fois.
	� Attendez-vous à ce que l’élève teste les limites par son 

comportement. Il s’agit pour lui d’une façon de déterminer 
si vous serez constant et engagé, même si son 
comportement peut être décevant ou difficile à gérer.

	� Apprenez des façons non directives de suggérer un 
comportement constructif. Par exemple, demandez : 
«Que dirais-tu si nous... ? » au lieu de « Tu devrais… Tu 
dois… »
	� Quand vous parlez à votre mentoré d’études 

postsecondaires ou de carrières possibles, n’oubliez pas 
de lui faire part de vos propres plans d’avenir.
	� Terminez chaque séance sur une note positive. Trouvez 

quelque chose que votre mentoré a bien fait, a appris ou 
a aimé. Dites-lui quand vous reviendrez et planifiez les 
activités que vous ferez lors de la prochaine séance.
	� Continuez à faire connaître vos succès ou vos défis à 

l’enseignant de mentorat ou enseignant de liaison et aux 
autres mentors du secondaire.
	� Attendez-vous à des hauts et des bas. Il est possible que 

vous vous sentiez plus ou moins proche de votre mentoré 
d’une semaine à l’autre.
	� Essayez de déterminer si la relation répond à vos besoins 

et à ceux de votre mentoré. Pour ce faire, vous pourriez 
vous poser ces questions :  
 -  Est-ce que je comprends bien ce que mon mentoré    
    attend de moi et ce dont il a besoin? 
 -  Ai-je mis de côté mon emploi du temps, mes  
    objectifs ou mes problèmes pour écouter les  
    inquiétudes de l’élève à qui je sers de mentor? 
 -  Ma communication verbale et non verbale avec  
    l’élève est-elle efficace? 
 -  Qu’est-ce qui fonctionne le mieux dans notre relation?  
    Qu’est-ce qui ne fonctionne pas aussi bien? 
 -  Qu’est-ce que je pourrais changer dans nos  
    interactions pour améliorer les choses?
	� Relevez et mentionnez les étapes importantes franchies 

et dites à votre mentoré à quel point ses réalisations vous 
font plaisir (par exemple, dans les domaines de la lecture, 
ses plans pour l’avenir, etc.).
	� Soulignez la croissance que vous remarquez dans vos 

relations avec les autres mentors.

Conseils pour conclure la relation de mentorat
	� Préparez à l’avance et discrètement votre mentoré à la fin 

de l’année pour qu’il ne soit pas pris de court.
	� Préparez-vous à faire face à des sentiments d’angoisse, 

de tristesse ou même de colère en raison de la fin de la 
relation.
	� Discutez avec votre mentoré de ce qui a été accompli 

au cours de l’année. Parlez de ses objectifs d’éducation 
postsecondaire et de carrière.
	� Effectuez l’évaluation de fin de programme et comparez 

les réponses initiales à ce que vous savez maintenant. 
(Voir le Livret d’activités pour des exemples sur la façon 
de procéder.)

	� Planifiez une activité spéciale lors de votre dernière visite. 
Vous pourriez peut-être consulter les autres mentors et 
décider ensemble de faire quelque chose de simple à 
présenter aux mentorés.
	� Dites à votre enseignant de mentorat ou enseignant de 

liaison si vous voulez continuer d’être mentor l’année 
suivante et si vous désirez être jumelé avec le même 
élève.
	� Organisez une fête pour vous et les autres mentors du 

secondaire afin de souligner vos efforts et de célébrer vos 
réussites.



Quand on pose des questions aux élèves sur leurs mentors, ils indiquent que  
les traits de personnalité et les comportements ci-dessous sont importants.
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SECTION 3 

Renforcer ses aptitudes 
en matière de mentorat

Les relations de mentorat solides ne sont pas le fruit du hasard. Elles exigent 
beaucoup de travail et d’engagement. Les mentors du secondaire qui ont le 
plus de succès préparent avec soin leur relation et utilisent des stratégies qui 
ont déjà fait leurs preuves. Cette section décrit les habiletés que vous pouvez 
développer afin de devenir un mentor efficace.

Les mentorés rapportent avoir remarqué 
l’apparence de leur mentor, y compris leur 

choix de vêtements. Soigner son apparence 
est une manière tangible de montrer à 
votre mentoré que vous accordez de 

l’importance au temps que vous passez 
ensemble. Cela s’inscrit dans l’objectif 

d’être un bon modèle. 

Le célèbre pédopsychiatre 
William Glasser a déclaré 

que l’humour était une façon 
d’aimer. S’amuser et rire avec 

son mentoré permet d’avoir une 
relation plus positive.

Les bonnes manières sont 
importantes, autant pour vous 

que pour votre mentoré. En 
les utilisant, vous lui donnez 

à la fois l’exemple et un 
sentiment d’importance.

Chaque fois que vous 
encouragez un élève à vous 

communiquer ses idées sans 
le critiquer et sans le dénigrer, 
vous lui montrez que vous le 

respectez.

Permettez à l’élève d’apprendre 
à vous connaître. Racontez-lui 

des histoires positives tirées de 
votre vécu et vous lui paraîtrez 
plus réel, et vous ne serez pas 
perçu comme une autorité de 

plus à l’école.

Apparence

Authenticité

Humour Politesse

Respect
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Soyez un ami
	� N’oubliez pas votre rôle principal. Vous êtes là pour 

être un ami. Ne vous comportez pas comme un parent 
ou une figure d’autorité.
	� Il est important de faire comprendre à votre mentoré 

que vous pensez souvent à lui. Vous pouvez l’exprimer 
discrètement, par exemple en lui souriant, en lui tapant 
dans la main ou en faisant un check, ou en disant que 
vous êtes heureux de passer du temps avec lui.
	� Soyez empathique. Lorsque votre mentoré traverse 

des moments difficiles, essayez de vous mettre à sa 
place et d’envisager les choses de son point de vue.
	� Voyez votre mentoré comme une personne à part 

entière. Déterminez ce qui est spécial et unique chez 
lui et dites-le-lui.
	� Faites des « dépôts » fréquents. Faire grandir une 

relation est comme faire grossir un « compte en 
banque émotionnel » pour votre mentoré. Chaque fois 
que vous faites quelque chose de positif – que vous 
tenez une promesse, par exemple, ou prodiguez des 
encouragements – vous faites un   « dépôt » pour que 
votre mentoré puisse y puiser plus tard pour devenir 
plus fort.
	� Souvenez-vous des détails. Renseignez-vous sur 

les expériences de votre mentoré, ainsi que sur ses 
préférences et ses champs d’intérêt, et souvenez-vous 
de ce qu’il partage avec vous. Cela vous aidera à avoir 
des conversations plus constructives et à prendre des 
décisions éclairées concernant le choix des activités.

Fixez-vous des objectifs et des 
attentes réalistes
	� Concentrez-vous sur le développement général. 

Votre objectif principal est de fournir à votre mentoré 
autant de soutien et d’encouragement que possible 
pour l’aider à développer une image de soi positive 
et à renforcer sa capacité à atteindre ses objectifs. 
Pendant toute la relation, mettez en évidence 
l’importance de l’amitié plutôt que des résultats.
	� Ne vous impliquez pas trop. Soyez attentif aux 

problèmes de votre mentoré, mais encouragez-le à 
comprendre qu’il a le pouvoir de changer les choses 
(pour qu’il améliore sa capacité à prendre des 
décisions et à agir). N’oubliez jamais que vous ne 
pouvez pas résoudre tous ses problèmes. Dans de 
telles situations, soyez son meilleur ami et écoutez-le 
sans le juger.
	� N’en faites pas plus que vous ne le pouvez. Si vous 

pensez qu’une situation vous échappe, demandez de 
l’aide et parlez-en à votre enseignant de mentorat.
	� Ne vous attendez pas à être parfait ni à ce que votre 

mentoré le soit. L’erreur humaine est inévitable. Ce 
qui importe le plus, c’est que votre mentoré sache que 
vous l’appréciez vraiment. Faites de votre mieux pour 
gérer les erreurs de façon responsable et constructive. 
Ne soyez pas découragé s’il semble que votre mentoré 
ne s’intéresse ni à vous ni aux activités de mentorat.
	� Les choses peuvent changer d’une journée à l’autre et 

il vous incombe de continuer à assurer les séances et 
à adopter une attitude chaleureuse et encourageante 
vis à vis de votre mentoré.

Récemment, un organisme de recherches a étudié la relation entre les mentors et les mentorés des programmes des 
Grands Frères Grandes Sœurs. En fait, on a découvert que les meilleures interactions étaient celles où les mentors 
adoptaient une approche ciblée pour devenir ami, fixer des objectifs et s’amuser avec leur mentoré.
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Amusez-vous ensemble.
	� Profitez bien de l’expérience. L’ objectif devrait être de 

vous amuser tous les deux.
	�  Prévoyez. Commencez par l’aspect ludique. Se 

concentrer sur les activités et les jeux « amusants » au 
début de la relation vous permettra de passer à des 
activités plus « sérieuses » plus tard.

Permettez à votre mentoré de 
s’exprimer lors de la planification  
des activités
	� Centrez les séances sur votre mentoré. Faites-lui 

savoir que c’est important pour vous qu’il aime les 
activités, puis écoutez attentivement ce qu’il a à dire.
	� Réfléchissez ensemble. Choisissez les activités 

d’apprentissage ensemble, puis réfléchissez aux jeux 
et aux activités physiques que vous voudriez faire. 
Donnez plusieurs choix possibles d’activités.
	� Ne vous énervez pas. Les élèves peuvent avoir du mal 

à suggérer des activités parce qu’ils ne veulent pas 
vous déplaire ou qu’ils ont vraiment du mal à prendre 
des décisions. Continuez à leur proposer des choix à 
chaque visite, mais restez positif s’ils préfèrent que 
vous choisissiez l’activité.

Soyez positif
	� Encouragez fréquemment. Rappelez à l’élève ses 

réussites précédentes lorsque quelque chose lui paraît 
difficile. Dites-lui : « Tu peux le faire. » Discutez aussi 
du fait que, lorsqu’on apprend de nouvelles choses, il 
est généralement difficile de réussir du premier coup, 
mais que c’est justement pour cela qu’il est intéressant 
de relever le défi et d’apprendre. Encouragez toujours 
l’élève, même quand il s’agit de tâches ou de sujets 
potentiellement difficiles.
	� Soulignez les réussites. Dans les activités 

quotidiennes, remarquez les moments où votre 
mentoré essaie et réussit quelque chose.
	� Restez dans le présent. Évitez de parler des erreurs 

passées et considérez toujours chaque séance 
de mentorat comme une nouvelle occasion de 
recommencer à neuf.
	� Ne généralisez pas à partir de comportements 

négatifs. Évitez les généralisations du genre « tu fais 
toujours... » ou « tu ne fais jamais... ».

Laissez à votre mentoré un assez grand 
contrôle sur le sujet de vos conversations  

– et la façon dont vous en parlez
	� Expliquez ce que signifie la confidentialité. Dites 

directement à votre mentoré qu’il peut se confier à vous 
sans craindre d’être jugé ou trahi.
	� N’insistez pas. Les enfants ont différentes façons de 

communiquer et certains sont plus à l’aise que d’autres 
lorsqu’il s’agit de se confier à quelqu’un, alors essayez 
d’être attentionné et de suivre les indices que l’élève 
vous donne.
	� Soyez flexible. Vous pouvez faire quelque chose à 

leur façon une fois, puis à votre façon la fois suivante. 
Cela prouve que vous êtes ouvert à faire les choses 
de différentes façons et à respecter leur approche à 
la résolution des problèmes. Vous pouvez aussi le 
guider en posant des questions telles que: « Comment 
pouvons-nous...? » « Quelles sont les autres façons 
de...? » Puis, décidez ensemble de la façon dont vous 
allez vous y prendre.
	� Pensez plus loin. N’oubliez pas que les activités que 

vous faites ensemble deviennent une source pour les 
futures conversations et réflexions.

Écoutez
	� Laissez votre mentoré partager et exprimer ses 

sentiments. Être entendu donne à l’enfant la possibilité 
de s’exprimer librement et d’être lui-même sans craindre 
d’être critiqué.
	� Partagez. Lorsque vous discutez d’un sujet précis, 

faites part de vos expériences personnelles dans ce 
domaine.
	� Utilisez l’écoute active. L’écoute active confirme 

à l’élève que vous l’avez bien compris et que vous 
reconnaissez ses sentiments. Par exemple, montrez 
votre compréhension en décrivant ce que vous l’avez 
entendu dire, puis en identifiant le sentiment associé 
qu’il semblait exprimer. « Tu ne trouves pas la réponse à 
cette question et on dirait que cela te frustre. »

Je ne savais pas que je pouvais faire une telle 
différence en faisant une chose si simple.” 
MENTOR

	�  Ne vous découragez pas. Votre travail consiste à 
accepter votre mentoré tel qu’il est et non à le changer. 
Faites attention à ne pas avoir d’attentes irréalistes qui 
ne pourront pas être satisfaites.
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Les éleves du secondaire deuxieme cycle 
établissent des relations tres positives 

avec nos éleves. Je sais que nos éleves en 
bénéf icieront a force d’apprendre ensemble 

et de renforcer leurs habiletés.” 
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE

Respectez la confiance que  
l’élève mentoré vous accorde
	� Soyez responsable. Si vous savez à l’avance que vous 

ne pourrez pas vous rendre à la prochaine séance de 
mentorat, informez-en votre mentoré et votre enseignant 
de mentorat ou votre enseignant de liaison à la fin de 
votre séance. Si cela n’est pas possible, assurez-vous 
de laisser un message vocal ou d’envoyer un courriel 
(en fonction de l’accord avec l’école) pour avertir votre 
enseignant de mentorat ou votre enseignant de liaison 
et demandez-lui de transmettre l’information à votre 
mentoré.
	� Ne donnez pas de conseils. Essayez d’aider votre 

mentoré à trouver des solutions à ses problèmes. 
Utilisez des questions pour le guider. Par exemple : 
«Comment pourrais-tu réagir différemment? » « Qu’est-
ce qu’il faut faire? » « Qui peut t’aider? » « Pourquoi est-ce 
important pour toi? »
	� Exprimez vos inquiétudes avec gentillesse. Si vous 

pensez devoir indiquer à l’élève que vous êtes inquiet ou 
mécontent, faites-le tout en le rassurant et en l’acceptant 
tel qu’il est. Dites pourquoi quelque chose est ou n’est 
pas approprié et donnez un exemple de comportement 
ou de parole appropriés. Par exemple : « Regarder ce que 
font les autres à la bibliothèque nous empêche d’avancer 
aujourd’hui. Nous nous sommes fixé comme objectif 
de terminer cette section du projet et ce sera décevant 
de ne pas y arriver alors que nous avons presque fini. 
Travaillons sérieusement pendant encore dix minutes 
pour terminer ce que nous avons à faire. »
	� Respectez les limites. Si vous sentez que vous avez 

posé une question délicate ou abordé un sujet sensible, 
n’insistez pas.
	� Respectez les différences religieuses, politiques et 

culturelles. Il est inapproprié d’encourager votre mentoré 
à adopter une quelconque croyance religieuse ou de 
remettre en question sa pratique culturelle.
	� N’administrez aucun médicament. Si votre mentoré a 

besoin d’un médicament, parlez-en à votre enseignant 
de mentorat ou à l’enseignant de liaison. Ne donnez 
aucune sorte de médicament à votre mentoré.

Concentrez-vous sur le mentoré  
plutôt que sur sa famille
	� Concentrez-vous principalement sur le mentoré. Ne 

posez pas de questions ou n’insistez pas pour obtenir 
des informations sur sa famille. Respectez sa vie privée. 
Parlez à votre enseignant de mentorat ou à l’enseignant 
de liaison quand vous avez des questions ou des 
inquiétudes.
	� Respectez la famille. Vous apprendrez peut-être des 

choses sur des croyances ou des comportements de 
la famille de votre mentoré qui sont différents de ce 
que vous connaissez ou avec lesquels vous n’êtes pas 
d’accord. Il est important de ne porter aucun jugement 
et de se concentrer sur l’établissement d’une relation 
positive avec l’enfant, peu importe sa situation familiale.

Continuez à bâtir la relation  
avec votre mentoré
	� Ne vous attendez pas à recevoir des commentaires 

positifs de la part de votre mentoré. Vous retirerez 
beaucoup de votre expérience; cependant, il est peu 
réaliste de s’attendre à ce que votre mentoré exprime 
des sentiments positifs ou de la gratitude.
	� Soyez constant. Si l’enfant a connu beaucoup de 

déceptions, la constance peut être la qualité la plus 
importante que vous puissiez lui offrir.
	� Donnez l’exemple en adoptant un comportement 

approprié. Soyez conscient de votre propre 
comportement et de l’image de vous-même que vous 
projetez de façon verbale et non verbale.
	� Ne parlez pas de vos problèmes personnels. Il peut 

y avoir des moments où il convient de partager des 
histoires personnelles avec votre mentoré, afin qu’il 
sache qu’il n’est pas seul à ressentir une certaine 
émotion ou à percevoir le monde d’une certaine façon. 
Les histoires que vous partagez doivent offrir de l’espoir 
et ne jamais éclipser l’expérience du mentoré. 
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Vous avez probablement remarqué que l’une des qualités 
souhaitables pour le mentorat est l’écoute attentive. C’est 
un aspect tellement important qu’il mérite d’être approfondi. 
De plus, pour devenir un bon mentor du secondaire, vous 
devez bien communiquer. Il faudra donc apprendre et 
intégrer de nombreuses aptitudes de communication 
interpersonnelles.

La compétence la plus importante est de savoir bien 
écouter. L’écoute active ne consiste pas seulement à se 
taire quand votre mentoré parle. Pour faire savoir que 
ce qu’on vous dit est important à vos yeux et que vous y 
accordez de l’attention (et pour bien comprendre et évaluer 
ce que votre mentoré vous dit), vous devrez répondre de 
manière à ce que la conversation puisse se poursuivre 
sans anicroche. Les conseils ci-dessous vous fourniront 
des stratégies utiles.

Si je te demande de m’écouter et que tu 
commences à me donner des conseils, tu ne fais 
pas ce que je t’ai demandé.

Si je te demande de m’écouter et que tu 
commences à me dire pourquoi je ne devrais 
pas ressentir ce que je ressens, tu piétines mes 
sentiments.

Si je te demande de m’écouter et que tu penses 
devoir faire quelque chose pour résoudre mes 
problèmes, tu m’as laissé tomber, aussi étrange que 
cela puisse te paraître.

Alors, s’il te plaît, écoute-moi et entends-moi, tout 
simplement. Si tu veux parler, attends quelques 
minutes et, je te le promets, je t’écouterai à mon 
tour.

ANONYME

Aptitudes d’écoute  
active et de  
communication

Ce qui nourrit la conversation
Quand vous parlez à votre mentoré, vous pouvez répondre de différentes façons pour nourrir la conversation et la rendre 
plus facile et plus fluide. Ces réponses peuvent être données sous forme de questions, d’affirmations ou tout simplement 
de petits sons de reconnaissance. Mais peu importe la forme qu’elles prennent, toutes ces réponses représentent de 
très bonnes stratégies à pratiquer.

	� Émettre la réponse verbale minimale. (Donner des 
indications verbales.) « Mmm. » « Oui. » « Je vois. »  
« C’est ça. »
	�  Paraphraser. Mentoré :  « J’ai passé une mauvaise 

journée aujourd’hui. » Mentor du secondaire : « On 
dirait que les choses ne se sont pas bien passées pour 
toi aujourd’hui ».
	� Sonder. « Donne-moi des détails. » « Parlons-en. » « 

Peux-tu me donner un exemple? » « Je me demande 
ce que tu... »
	� Renvoyer l’image.  (Communiquez votre 

compréhension de la perspective de votre mentoré.) 
« Tu te sens mal à l’aise de le voir. » « Tu n’aimes pas 
qu’on te traite comme un gamin. » « On dirait que tu 
es vraiment fâché contre ta mère. »  « Je me souviens 
que la quatrième année était vraiment difficile. »
	� Clarifier. « Je ne comprends pas très bien ce que tu 

me dis. Veux-tu dire que...? » « Je ne vois pas très 
bien... » « Pourrais-tu me l’expliquer encore une fois, 

s’il te plaît? » « Si j’ai bien compris, voilà ce que tu me 
dis... »
	� Récapituler. Décrivez brièvement où vous en étiez la 

dernière fois, ce que vous venez de faire cette fois-ci, 
ou ce que le mentoré vient de dire.
	� Informer. Communiquez des faits objectifs tels que 

les résultats de l’équipe de football de votre école 
secondaire ou les notes que vous devrez obtenir pour 
pouvoir être admis au collège ou à l’université.
	� Renforcer. (Soulignez chaque réussite.) « Félicitations, 

tu as bien réussi ton examen de maths! » « Wow!  Tu 
as appris à faire du vélo? C’est super! »
	� Parler un peu de vous. « Je suis tombé et j’ai 

ébréché ma dent à l’âge de huit ans. » « Moi aussi, 
je me disputais beaucoup avec ma sœur, avant. » 
« J’ai vraiment peur de parler devant beaucoup de 
personnes. » « J’espère pouvoir aller à l’université pour 
devenir enseignant. »

Écoute
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À garder à l’esprit quand vous utilisez ces techniques pour nourrir la conversation :
	� Utilisez le même niveau de vocabulaire que votre 

mentoré. Parlez lentement pour qu’il puisse 
comprendre chaque mot.
	� Soyez concis et évitez les énoncés ou les questions 

sans fin. Répondez au bon moment de façon à faciliter, 
et non pas bloquer, la communication – par exemple, 
n’interrompez pas l’élève.
	� Utilisez le moins souvent possible les questions 

fermées ayant pour réponse un simple « oui » ou   
« non ». Ces questions commencent généralement  
par les mots « est-ce que ».

	� Utilisez le plus souvent possible les questions ouvertes, 
qui encouragent des réponses plus longues. Ces 
questions commencent généralement par les mots  
« comment », « qu’est-ce qui » et « qu’est-ce que ».
	� Utilisez le moins souvent possible les questions 

commençant par le mot « pourquoi ». Elles mettent 
souvent l’interlocuteur sur la défensive en lui donnant 
l’impression d’avoir fait quelque chose de mal.

Ce qui bloque la conversation
Il est facile de bloquer la conversation et de faire obstacle aux bonnes interactions interpersonnelles en recourant à des 
démarches qui, même si elles ne mettent pas toujours fin à la communication, la mettent du moins toujours en péril. 
Dans la plupart des cas, l’emploi occasionnel de ce genre de procédé ne détruira pas complètement votre relation avec 
un mentoré. Cependant, une telle pratique risque d’augmenter (du moins temporairement) la distance émotionnelle entre 
vous deux, et si vous y recourez de façon répétée, cela pourrait endommager votre relation de façon permanente. Vous 
devez donc faire attention d’en user le moins possible. Voici quelques exemples de démarches nuisibles à la conversation 
qu’il importe d’éviter :

	� Commander. « Tu dois... » « Il faut... » « Tu vas... »
	� Conseiller. « Ce que tu devrais faire, c’est... »  
« Pourquoi est-ce que tu ne...? » « Laisse-moi te suggérer... 
» « Ce serait mieux pour toi si... » « Si j’étais toi, je... »
	� Faire la morale. (semblable à Commander ou à 

Conseiller, mais avec l’élément supplémentaire du 
devoir) « Tu devrais... » « Tu ferais bien de... » « C’est ta 
responsabilité de... » « La bonne chose à faire, c’est... »
	� Faire preuve de condescendance. (parler au mentoré 

comme s’il était idiot, ou lui parler comme à un bébé)  
« Oh, le ti loulou n’est pas bien aujourd’hui? » « Tu es 
trop jeune, tu ne peux pas comprendre. »
	� Changer de sujet. (détourner la conversation des 

problèmes de l’élève pour aller vers ce dont vous 
voulez parler) « On ne va pas en parler maintenant.»  
« Oublie ça. » « Tu penses que c’est grave? Attends 
que je te raconte ce qui m’est arrivé, à moi! » « Ça me 
rappelle... » « On en parlera plus tard. »

	� Verser dans le sarcasme. « Pourquoi ne mets-tu pas le 
feu à l’école, dans ce cas? » « Tu t’es levé du mauvais 
pied ce matin? » « Depuis quand c’est toi le chef? »
	� Critiquer. « Ce que tu dis n’a pas de sens. » « Tu agis 

comme un bébé. » « Tes cheveux sont trop longs. »  
« Ça, c’était vraiment idiot. » « Tu n’as qu’à t’en prendre à 
toi-même si tu as des problèmes, après ce que tu as fait ».
	� Menacer. « Tu as intérêt à... » « Si tu ne le fais pas,  

je... » « Si tu fais ça, je te promets que... » « Ah oui?  
Essaie un peu, pour voir! »
	� Analyser. (interpréter pourquoi l’élève fait ou dit quelque 

chose) « Ce qu’il te faut, c’est... » « Tu essaies juste 
d’attirer l’attention sur toi » « Ce n’est pas vraiment ça 
que tu veux dire. » « Ton problème, c’est que... »
	� Ouvrir un débat. (essayer de convaincre le mentoré 

que vous avez raison en utilisant des faits ou la 
logique) « Est-ce que tu te rends compte que...? » « Je 
vais te dire pourquoi tu as tort. » « Regarde les faits : tu 
as désobéi à une règle de l’école. Si tu n’avais pas fait 
ça, tu n’aurais pas tous ces problèmes. »

Je comprends maintenant que les éleves 
sont différents, on ne les motive pas tous  
de la meme facon.” 
ÉLÈVE DU SECONDAIRE DEUXIÈME CYCLE 
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Communication non verbale
Vous savez probablement que les actions valent mieux que les mots. 
Les choses que nous communiquons sans mot dire envoient souvent 
un message plus puissant que ne le font les mots eux- mêmes. Par 
exemple, si vous disiez à votre mentoré : « Ce que tu dis est très 
important pour moi » et que vous leviez les yeux au ciel en même 
temps, vous croirait-il?

Voici quelques conseils sur la  
façon d’utiliser le langage corporel  
et non verbal pour améliorer vos 
conversations avec le mentoré.

Sourire

Regarder dans les yeux

Éviter de trop bouger

Adopter une posture ouverte

Faire des gestes

Se pencher

Faire des sons

Il y a eu de nombreuses études scientifiques 
sur les effets positifs du sourire, non 
seulement pour la personne qui sourit, mais 
également pour ceux à qui on sourit! Non 
seulement sourire permet de détendre le 
corps, mais cela peut également ralentir le 
rythme cardiaque et diminuer la pression 
artérielle. Et le sourire peut être contagieux; 
lorsque votre mentoré vous voit sourire, il 
sera plus susceptible de sourire à son tour 
et de se détendre.

Regarder quelqu’un dans les yeux exprime 
généralement la sincérité et l’intérêt. Le 
contact visuel doit être naturel; évitez de 
regarder fixement la personne ou de plisser 
les yeux, et assurez-vous de détourner 
le regard de temps en temps de façon 
décontractée. Essayez également de vous 
placer de sorte que vos yeux soient au 
même niveau que ceux de la personne 
à qui vous parlez. Certaines personnes 
ne se sentent pas à l’aise avec le contact 
visuel et dans certaines cultures, regarder 
quelqu’un droit dans les yeux est interprété 
différemment. Soyez donc sensible aux 
préférences de votre mentoré pour qu’il se 
sente à l’aise.

Lorsque vous écoutez votre 
mentoré, adoptez une attitude 
gestuelle ouverte, les bras sur le 
côté (et non croisés). Asseyez-
vous droit. Une posture ouverte 
indique que vous êtes ouvert à ce 
qu’il vous dit.

Utiliser des gestes simples comme 
un hochement de tête, un pouce 
en l’air et des mains levées avec 
enthousiasme indique que vous 
prêtez attention à ce qu’on vous 
dit. Vous pouvez aussi incliner 
légèrement votre tête de côté ou 
vous pencher vers l’avant pour 
écouter plus attentivement.

Afin de montrer à votre mentoré que vous êtes investi dans la 
conversation, limitez vos mouvements à des gestes et des expressions. 
Faire les cent pas pendant qu’il fait une activité est non seulement une 
source de distraction pour le mentoré, mais empêche également toute 
proximité et tout contact nécessaires à une communication efficace. 
Évitez également de regarder votre téléphone ou tout autre appareil au 
lieu de prêter attention à votre mentoré et à la tâche à accomplir.

Pendant les conversations avec 
le mentoré, faites-lui directement 
face et, aussi souvent que possible, 
penchez-vous légèrement vers 
l’avant.

Utiliser des réponses vocales (ou 
des non-mots tels que « Mmm » 
ou « mmh mmh ») indique à 
votre mentoré que vous l’écoutez 
de façon active. Ces réponses 
discrètes peuvent l’encourager à 
continuer de parler.



Cela arrive fréquemment 
que les mentorés soient plus 
excités et ne tiennent pas en 
place pendant les périodes 

de transition, au début ou à la 
fin d’une séance.
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Gestion des jumelages
Votre mentoré vous montrera probablement toute sorte de 
comportements, de celui de l’enfant modèle à celui du petit 
diable. Les enfants agissent rarement de la même façon en 
tout temps. C’est un peu comme s’ils essayaient différents 
comportements les uns après les autres pour voir ce qu’ils 
donnent. Vous devez rester attentif à ces changements et 
comprendre la différence entre un mauvais comportement 

et l’expression naturelle de l’exubérance enfantine. Si, de fait, 
vous vous trouvez confronté à un enfant qui se comporte 
mal, vous devriez être prêt à gérer ce comportement de 
façon productive. On sait très bien qu’il n’existe aucune 
règle infaillible sur la façon d’appliquer des techniques de 
gestion de l’enfant, mais voici un simple processus en deux 
étapes pour vous aider :

Conseils de prévention

Commencez chaque session en parlant du plan du jour. Fixez des limites de temps. Dites à votre mentoré qu’il peut 
sauter, crier ou courir pendant deux minutes, mais qu’après, vous devrez passer à autre chose. Parlez de ce que vous 
attendez de l’élève avant de changer d’activité, d’emplacement, etc.

	� Quand vous ne participez pas à une activité de groupe, 
placez-vous assez loin des autres.

	�  Ne passez pas trop de temps sur une activité (15 à 20 
minutes tout au plus). La variété est la clé.

Étape 1 : Examinez le contexte ou la situation
Soyez un bon détective. Examinez la situation et essayez de déterminer si quelque chose d’évident (ou de moins évident) 
pourrait expliquer le comportement de votre mentoré.

Étape 2 : Guidez l’enfant au lieu de le discipliner
Votre objectif est de guider votre mentoré pour l’inciter 
à adopter de meilleurs comportements, plutôt que de  
« corriger » ou de « punir » de mauvais comportements.

	� Essayez de lui dire quoi faire, plutôt que ce qu’il ne 
doit pas faire. Si l’élève fait quelque chose qu’il ne 
devrait pas faire, dites-lui ce qu’il devrait faire à la place.
	� Commentez positivement les bons comportements 

dès qu’ils se produisent. Remarquez les 
comportements positifs et félicitez-en l’élève quand il 
les adopte. À la fin de la journée, dites-lui ce qui vous a 
plu le plus dans son comportement.
	� Ignorez les comportements destinés à attirer 

l’attention. Quand cela est possible, attendez que 
votre mentoré se calme ou arrête son mauvais 

comportement avant de lui donner plus d’attention. 
Dites que vous recommencerez à parler et à jouer avec 
lui quand il ne se comportera plus de cette façon.
	� Utilisez un vocabulaire positif et clair le plus souvent 

possible. Dites à votre mentoré exactement ce que 
vous souhaitez qu’il fasse et expliquez-lui pourquoi 
vous le lui demandez.
	� Cessez immédiatement toute lutte pour le pouvoir. Si 

le comportement de votre mentoré empire au lieu de 
s’améliorer chaque fois que vous intervenez, dites-lui 
que vous devez faire une pause et retirez-vous de la 
situation (physiquement s’il le faut). N’oubliez pas qu’il 
faut être deux pour qu’il y ait une lutte pour le pouvoir. 
Vous devriez être celui qui s’écarte de la situation.

Quand QuiOù Quoi
De nouveaux 

emplacements ont 
tendance à causer une 

exubérance ou une 
timidité excessive.

S’il y a beaucoup de bruit 
dans la salle, le mentoré 

aura sans doute de la 
difficulté à se concentrer.

Certains enfants sont tout 
simplement d’une nature 
plus agitée que d’autres.
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Défis de mentorat
Beaucoup de nos mentors trouvent que discuter à l’avance des défis auxquels ils pourraient avoir à faire face pendant 
un jumelage leur est très utile. Dans la plupart des cas, les défis sont relativement mineurs et peuvent être résolus assez 
facilement si on fait preuve de souplesse d’esprit et de créativité. Ce qui suit évoque certaines situations et questions 
que d’autres mentors nous ont mentionnées.

Que faire si mon mentoré ne veut pas 
faire les activités prévues?
Au début de la relation, certains mentorés peuvent avoir le 
sentiment de rater d’autres activités qui se déroulent en même 
temps que leur séance de mentorat. En leur proposant un 
choix d’activités intéressantes et en leur offrant beaucoup de 
renforcement positif, vous pouvez les aider à améliorer leur 
motivation et à considérer la séance de mentorat comme un 
aspect positif de la journée scolaire.

Pour commencer, vous pourriez faire une marche rapide autour 
de l’école et parler pendant environ cinq minutes. Posez-lui des 
questions sur la semaine qu’il a passée ou le temps écoulé depuis 
votre dernière rencontre. Vous pourriez aussi faire un marché 
en lui demandant de travailler sur une ou deux activités et en lui 
promettant qu’une fois que vous les aurez terminées, vous jouerez 
à un jeu ou ferez de l’activité physique.

La séance devrait être séparée en trois tranches de 20 minutes : 20 
minutes d’activité de carrière, 20 minutes de littératie ou de devoirs 
et 20 minutes de jeu. En fonction du temps, il se peut que vous ne 
puissiez faire qu’une seule activité de carrière ou qu’un seul exercice 
de littératie, et que vous utilisiez le reste du temps pour jouer (à un 
jeu de société ou à un jeu physique).

Certains mentors inscrivent dans un calendrier les activités 
qu’ils feront chaque journée pour que leur mentoré sache à quoi 
s’attendre. Demandez à votre mentoré de s’impliquer dans la 
planification pour lui permettre d’avoir un certain contrôle sur 
les séances, car c’est une bonne façon de l’inciter à prendre des 
décisions. Si rien d’autre ne fonctionne, rappelez-lui que vous 
avez tous les deux signé l’Accord d’amitié avec les enseignants.

Il se peut que votre mentoré ne soit pas de bonne humeur, qu’il 
passe une mauvaise journée ou qu’il ne se sente pas assez bien 
pour participer à une activité cette journée-là. Nous avons tous 
des hauts et des bas et parfois, nous n’avons pas envie de faire 
certaines choses et ce n’est pas grave. Cela n’arrivera sans doute 
pas très souvent. Faites de votre mieux pour incorporer d’autres 
sortes d’activités d’apprentissage.

Que faire si mon mentoré passe  
une mauvaise journée?
Tout le monde a le droit d’avoir une mauvaise journée, y compris 
les enfants. Nous ne savons pas ce qui s’est passé à la maison, 
pendant la récréation ou dans la salle de classe. Vous pourriez 
remarquer que votre mentoré est plus silencieux ou plus distrait 
que d’habitude. Si c’est le cas, il serait peut-être bon de faire 
seulement un peu de lecture et puis de passer à une autre activité. 
Vous pourriez trouver un livre d’histoires drôles et le lire ensemble, 
vous raconter des blagues ou marcher autour de l’école et parler. 
Vous pourriez aussi demander à votre mentoré ce qui ne va pas 
et discuter avec lui de la façon dont il pourrait améliorer son 
humeur. Demandez-lui : « Aimerais-tu retourner en classe?». Ne 
le prenez pas mal s’il vous répond « oui », car parfois, les enfants 
se sentent mieux dans l’environnement familier d’une salle de 
classe où ils peuvent choisir de participer ou non. Si vous utilisez 
un journal de bord, assurez-vous de noter ce qui s’est passé pour 
tenir l’enseignant au courant.

Que faire si mon mentoré se comporte 
mal?
Il est rare qu’un enfant se comporte mal pendant une séance de 
mentorat, mais cela peut arriver. Si c’est le cas, vous pourriez 
faire ce qui suit :

	� donner un avertissement
	� arrêter l’activité
	� essayer autre chose
	� (si rien ne fonctionne) ramener l’élève dans sa salle de classe

La discipline physique n’est jamais acceptable. Si vous n’arrivez 
pas à désamorcer la situation, demandez immédiatement de 
l’aide au personnel de l’école. S’il vous est impossible de gérer 
le comportement de l’élève, discutez de la situation avec votre 
enseignant de mentorat ou l’enseignant de liaison afin de planifier 
les mesures à prendre.

N’oubliez pas que la plupart des enfants testeront les limites pour 
voir jusqu’où ils peuvent aller. Dans cette situation, soyez ferme, 
mais amical, car les enfants finiront souvent par arrêter leur 
mauvais comportement lorsqu’ils auront clairement compris où 
sont les limites. Le fait de garder des limites précises et de fixer 
une durée appropriée pour les activités contribuera grandement 
à empêcher les situations difficiles de se produire.

“Au départ, je n’avais pas tres envie de 
faire du mentorat, mais maintenant je 

su is bien content de l’avoir fait...” 
MENTOR
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Mon mentoré est facilement  
distrait pendant nos visites
La plupart des enfants sont souvent distraits ou ont 
tendance à vouloir passer d’une chose à l’autre. C’est tout 
à fait normal. La meilleure chose à faire dans cette situation 
est de changer d’activité au moins deux fois pendant la 
séance. La plupart des enfants ont du mal à s’asseoir et 
à lire un livre pendant une heure entière. Ils ont besoin de 
variété. Il est également préférable d’éviter les zones très 
fréquentées de l’école et de demander à l’élève de s’asseoir 
en tournant le dos au couloir ou aux activités.

Que faire si mon mentoré  
est souvent absent?
Si l’élève est souvent absent lorsque vous venez :

	� Discutez avec votre enseignant de mentorat ou 
l’enseignant de liaison de la possibilité d’appeler le 
secrétariat de l’école avant la séance prévue pour 
vérifier si votre mentoré est présent à l’école ce jour-là. 
	� Mentionnez les absences à votre enseignant de 

mentorat ou enseignant de liaison pour que la 
situation puisse être réglée. La solution pourrait 
simplement être de changer le jour de votre visite, si 
cela est possible. 
	� Dans certaines écoles, plusieurs élèves ont besoin 

d’un mentor. Vous pourrez ainsi travailler avec un autre 
élève si votre mentoré est absent le jour de votre visite.

J’ai besoin de plus d’idées d’activités  
à faire avec mon mentoré
Commencez par vous référer à la section des activités 
du Livret d’activités pour intéresser votre mentoré à des 
activités concernant l’éducation et les carrières.

	� Essayez de choisir les activités ensemble et 
recherchez les activités plus physiques (construire 
une maquette, bouger dans la salle), ou planifiez une 
activité de groupe sur la base d’un exercice de groupe.
	� Certaines activités exigent qu’on se déguise en 

journaliste pour jouer ce rôle.
	� D’autres activités qui se font à l’ordinateur pourraient 

piquer l’intérêt de votre mentoré.
	� Utilisez votre CD Learning Clicks pour créer un 

avatar et un profil pour votre mentoré. (Le panier de 
ressources pourrait contenir des CD Learning Clicks 
supplémentaires).
	� Regardez des vidéos de réflexion sur le site Alberta 

Learning Information Service (ALIS) (alis.alberta.ca/
youthreflections).
	� Des activités de littératie, des adresses Web indiquant 

d’autres ressources et beaucoup d’idées d’activités 
amusantes à faire ensemble sont également incluses 
dans le panier de ressources.
	� Votre enseignant de mentorat et l’enseignant de 

liaison sont également de bonnes sources d’idées 
et de solutions excellentes, et ils apprennent des 
autres mentors ce qui fonctionne bien dans d’autres 
jumelages.
	� Vous pourriez également parler à l’enseignant de votre 

mentoré et lui demander en quoi vous pourriez aider 
l’élève.
	� Nous vous encourageons à discuter avec les autres 

mentors du secondaire et leur demander quelles 
activités fonctionnent bien avec leurs élèves.

Les solutions aux défis
Voici les quatre points principaux à garder à l’esprit lorsque vous faites face à des défis lors de votre jumelage :

Placez des limites. Amusez-vous.Demandez de l’aide.Soyez flexible.

Soyez disposé à changer 
d’activité si vous vous 
apercevez que votre 
mentoré passe une 
mauvaise journée.

N’oubliez pas que vous avez tous 
les droits de dire non. N’hésitez 

pas à établir des limites en 
offrant le choix à l’élève tout en 
contrôlant les paramètres des 
choix que vous lui proposez.

Si vous avez des doutes, quelle 
que soit la situation, n’hésitez 

pas à parler avec le personnel de 
l’école, l’enseignant de mentorat 

ou l’enseignant de liaison.

Nous voulons que 
l’expérience de l’élève avec 

vous soit amusante et 
agréable. Nous désirons 
qu’il attende votre visite 

avec impatience.

“J’adorerais etre encore mentor l’a nnée prochaine!”
MENTOR
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SECTION 4 

Cultiver l’image 
de soi positive de votre 

mentoré

Une image de soi positive est la valeur que l’on s’accorde à soi-même, la 
façon dont on peut se gérer soi-même et gérer son environnement avec 

compétence. C’est le sentiment qui pousse quelqu’un à se dire « je suis 
quelqu’un et j’ai de l’importance ».

L’image de soi est améliorée si l’on : En tant que mentor, vous pourriez :

	� reste à l’écoute de ses émotions et de son histoire 
personnelle
	� fait partie d’une famille et d’une communauté

	� faire part de vos champs d’intérêt, de vos passetemps, 
de vos projets d’avenir et de vos objectifs de vie
	� enseigner la valeur des antécédents familiaux, mais 

aussi que ces mêmes antécédents peuvent être 
dépassés au besoin

	� reconnaît ses forces, son caractère unique et ses défis 	� explorer et identifier vos forces, vos talents, vos 
passetemps, vos objectifs de carrière et vos champs 
d’intérêt, ainsi que ceux de votre mentoré

	� dispose de ressources, d’occasions et de capacités  
pour contrôler sa propre vie

	� apprendre au mentoré à résoudre les problèmes et 
l’encourager à établir ses propres objectifs et à les 
atteindre

	� se réfère à des modèles positifs 	� être un modèle positif

Renforcer 
l’estime de soi



selon la plupart des 
personnes qui ont eu 
un mentor dans leur 
jeunesse.

 très
élevé

L’impact d’un 
mentorat sur la 

résilience des 
jeunes est
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Caractéristiques des personnes  
ayant une image de soi positive
Les personnes ayant une image de soi positive ont tendance à :

	� adopter une approche plus active et déterminée pour répondre aux exigences de la maison,  
de l’école et de la communauté
	� avoir plus confiance dans leur réussite
	� être appréciées par leurs pairs
	� participer à davantage d’activités indépendantes 
	� bien se défendre contre les actes d’intimidation 
	� posséder une plus grande confiance dans leur capacité à gérer les événements
	� être moins anxieuses et moins susceptibles d’être influencées négativement par l’opinion et les jugements des autres
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Une image de soi positive est importante
Est-ce que les enfants avec qui vous travaillez s’apprécient eux-mêmes? Pensent-ils que les autres les apprécient? Se 
sentent-ils heureux d’être qui ils sont?

La réponse à ces questions est importante. L’image de soi d’un enfant a une influence énorme sur sa réussite scolaire, 
son comportement et son développement global.

Aider les enfants à développer une image de soi positive
En tant que mentors et modèles, nous pouvons faire beaucoup pour que les mentorés développent une confiance en 
eux et le respect d’eux-mêmes.

Nous pouvons les encourager en disant : Faisons-le ensemble
Qu’en penses-tu?

Merci
Nous pouvons renforcer les efforts positifs des enfants, tant dans 
leur apprentissage que dans leurs attitudes envers les autres. Nous 
contribuerons ainsi au développement de leur image positive d’eux-mêmes.

Mon père connaissait tous mes défauts, mais, à 
l’entendre parler (et devant moi, en plus), on aurait pu 
penser que peu de personnes m’arrivaient à la cheville. 
Il m’a montré de mille façons qu’il m’approuvait. Quand 
je le décevais, il ne se mettait jamais en colère, mais, à 
la place, il m’assurait qu’il savait que je ferais mieux la 
prochaine fois, que j’étais capable de grandes choses. 
Tout le monde devrait avoir au moins une personne 
comme mon père dans sa vie.

 William Jefferies



Les 10 meilleures façons pour un mentor de 
renforcer l’image de soi du mentoré
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Améliorer  
l’image de soi

Verbalement 
	� J’aime la façon dont tu as...
	� Tu es vraiment bon à...
	� Tu sais vraiment comment...
	� Wow, regarde tous ces...
	� J’aime la façon dont tu as 

géré ça!
	� On dirait que tu as travaillé 

très fort sur...
	� C’est vraiment un bon travail. 
Je vois que tu…

De façon non verbale 
	� Souriez.
	� Faites un clin d’œil.
	� Donnez une tape sur le dos ou 

le bras.
	� Hochez la tête.
	� Tapez-lui dans la main.
	� Faites un check.

	� Merci pour...
	� Je te remercie beaucoup...
	� C’est vraiment gentil de ta 

part de...
	� Ça a beaucoup aidé lorsque 

tu as… lors de la dernière 
séance.
	� J’ai remarqué la façon dont 

tu...
	� J’ai trouvé ça vraiment génial 

quand tu m’as aidé avec...
	� Wow, tu as fait... sans que 

j’aie eu besoin de te le dire!

	� C’est un gros travail…
	� Wow! C’est un peu difficile, 

mais je sais que tu peux le 
faire.
	� On dirait que ce travail est 

difficile.
	� Quel travail!
	� Tu as pris un bon départ.
	� Wow, tu t’améliores.
	� Je vois que tu t’apprêtes à...
	� Tu es prêt!
	� Super! Maintenant te voilà fin 

prêt à... C’est un bon début!
	� Continue.  Tu es sur la bonne 

voie!

	� Tu dois être content de...
	� Tu dois te sentir très fier!
	� Je vois que tu es très content 

d’avoir...
	� Tu es fier d’avoir...
	� Qu’est-ce qui t’a donné de la 

satisfaction aujourd’hui?
	� On dirait que tu as des idées 

sur la façon de t’améliorer en...
	� Je te gage que ça te donne un 

bon sentiment de...
	� On dirait que tu es vraiment 

content de...
	� On dirait que tu as appris...

Pour encourager 
l’action

Pour exprimer de 
la reconnaissance

Pour l’encourager à 
fournir des efforts 
supplémentaires

Pour favoriser 
l’autoévaluation

Adapted from: Stay in School/l’Ecole Avant Tout, Government of Canada Initiative, 1996.

Déterminez ce qui est 
important pour votre 

élève mentoré, et quelles 
sont certaines de ses 

choses préférées.

Soyez un bon modèle 
pour votre mentoré, 

car il vous regarde en 
tout temps!

Soyez positif et 
encourageant. Mentionnez 

les choses bien faites et 
fournissez une rétroaction 

constructive.

N’oubliez pas que 
votre élève est unique 
et que vous ne devriez 
pas le comparer aux 

autres mentorés.

Donnez-lui l’occasion 
de réussir.

Dites-le au mentoré 
quand il vous a appris 

quelque chose que 
vous ne saviez pas. 

Remerciez-le.

Donnez-lui la liberté 
de faire des erreurs et 

encouragez-le à ne pas 
se sentir découragé 

quand il en fait.

Permettez à votre 
mentoré de faire des 
choix (par ex., choisir 

l’activité ou le livre que 
vous lirez ensemble).

Ayez des attentes 
réalistes à l’endroit de 
votre mentoré. Aidez-
le à fixer des objectifs 

raisonnables.

Souriez quand vous 
arrivez et quand vous 

partez, pour montrer que 
vous êtes heureux de 

passer du temps avec lui.

1
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SECTION 5

La sécurité 
des enfants

Les sévices aux enfants incluent les mauvais traitements physiques, psychologiques 
ou sexuels, ou bien la négligence à l’égard d’un enfant par un parent, un tuteur ou 
toute autre personne prenant soin de l’enfant, qui pourraient entraîner des blessures 
physiques, émotionnelles ou psychologiques chez l’enfant.

La maltraitance physique est 
l’utilisation délibérée de la force sur le 
corps d’un enfant, pouvant entraîner 
des blessures. La maltraitance 
physique peut résulter d’une punition 
ou être assimilée à tort à une forme 
de discipline.

La maltraitance émotionnelle 
consiste en des atteintes délibérées 
et répétées à l’identité de l’enfant.  
Ces attaques peuvent prendre la 
forme de menaces et d’intimidation, 
d’humiliation et d’injures, d’isolement 
et d’absence d’affection.

Les enfants victimes de maltraitance 
émotionnelle ont souvent peur de 
façon exagérée de commettre des 
erreurs, se méfient des situations 
nouvelles et peuvent avoir du mal à 
faire confiance aux autres.

Les sévices sexuels comprennent 
toute forme d’exploitation sexuelle 
d’un enfant, qu’elle soit consentie ou 
non, par un autre enfant ou un adulte. 
Les sévices sexuels sont souvent 
difficiles à identifier, car l’enfant est 
aussi souvent maltraité par un parent, 
un membre de la famille ou un 
adulte en qui il a confiance, et qui l’a 
menacé pour qu’il « ne dise rien » et 
qu’il « garde le secret ».

La maltraitance physique Maltraitance émotionnelle Sévices sexuels

Les signes et les situations pouvant 
indiquer que l’enfant est victime de 
maltraitance physique incluent les 
suivants :

	� des bleus, des marques, des coupures 
ou des écorchures non expliqués
	� de petites brûlures rondes suspectes 

(brûlures de cigarette)
	� une réticence à vous dire comment la 

blessure est survenue
	� une réticence à ce que vous parliez 

d’une blessure à son enseignant

Les situations pouvant indiquer que l’enfant 
est victime de sévices sexuels incluent les 
suivantes :

	� l’enfant a une connaissance détaillée de 
comportements sexuels inappropriés à 
son âge
	� l’enfant affiche un comportement sexuel 

précoce ou crée des dessins illustrant 
explicitement des organes sexuels ou des 
détails de sévices sexuels
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Que faire si un enfant s’identifie  
comme victime de sévices

Lorsqu’un enfant vous divulgue des sévices subis :

	� Écoutez-le en faisant preuve d’ouverture. 
Restez calme et évitez d’exprimer votre opinion 
sur la question. Si vous affichez une attitude 
choquée ou incrédule, cela peut amener l’enfant 
à se refermer ou à arrêter de parler.
	� Ne cherchez pas à obtenir des informations 

ou des détails. Écoutez attentivement et 
n’interrompez pas l’enfant. Respectez ce qu’il 
vous raconte, mais ne posez pas de questions. 
À ce stade, il est important de se focaliser sur 
les mots employés par l’enfant et ses souvenirs.
	� Dites-lui qu’il a bien fait de se confier. Rassurer 

l’enfant peut avoir un impact considérable sur lui. 
En effet, jusqu’à ce qu’il se confie à vous, il avait 
peut-être gardé le silence sur les sévices subis.
	� Dites-lui que ce n’est pas sa faute. Il est 

important qu’un enfant sache que ce n’est 
jamais sa faute s’il est victime de sévices.
	� Dites-lui que vous le croyez. Un enfant peut 

choisir de ne pas divulguer les sévices subis de 
peur que personne ne le croie. Il s’est confié à 
vous car il a besoin d’aide et espère que vous 
serez la personne qui le croira et qui pourra 
l’aider.

	� Expliquez ce que vous ferez ensuite. Expliquez 
à l’enfant que vous allez devoir signaler les 
sévices à quelqu’un qui pourra l’aider.
	� N’essayez pas de parler à la famille de 

l’enfant ou à toute personne qu’il a identifiée 
comme étant à l’origine des sévices. Il s’agit 
d’un problème grave qui doit être géré par les 
services à l’enfance et à la famille ou par la 
police.
	� Signalez immédiatement la divulgation des 

sévices. Le plus tôt sera le mieux. Ainsi, les 
détails sont encore frais dans votre esprit et des 
mesures peuvent être prises rapidement.
	� Préservez la confidentialité. Vous avez la 

responsabilité de partager ces informations 
avec les adultes de l’école et vous avez 
également l’obligation de NE PAS les divulguer 
à d’autres personnes, y compris les autres 
mentors.

Dénoncer un cas de sévices
Vous n’avez pas besoin de prouver que les sévices ont 
eu lieu, du moment que vous avez des soupçons basés 
sur des indices raisonnables et probables, et que vous 
rapportez vos observations sur la base de votre travail 
avec l’enfant.

En tant que mentor à l’école, vous devez faire part de 
vos soupçons ou de ce que l’enfant vous a révélé à son 
enseignant ou à la direction.

NE QUITTEZ PAS L’ÉCOLE DE VOTRE MENTORÉ AVANT 
D’AVOIR PARLÉ À UN ADULTE RESPONSABLE.

En tant que mentor à l’école, vous devez parler à votre 
enseignant de mentorat ou à votre enseignant de liaison 
tout de suite après avoir parlé au personnel de l’école 
du mentoré. 

Un enseignant de liaison sera toujours présent à l’école 
pendant vos séances de mentorat. L’école s’occupera 
de gérer la divulgation de sévices. Après avoir parlé aux 
autorités de l’école, il serait bien que vous preniez des notes. 
Indiquez la date et l’endroit où votre conversation avec 
l’enfant a eu lieu et les détails que l’enfant vous a confiés. 
Utilisez les mots employés par l’enfant.

Chaque divulgation est gérée séparément. Selon les 
circonstances, les services à l’enfance et à la famille ou 
la police seront impliqués. L’enquête et le suivi seront 
confidentiels et le personnel scolaire ne pourra vous 
communiquer aucun renseignement supplémentaire.
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Créer un environnement sécuritaire
Un mentor peut faire preuve de chaleur envers un enfant tout en prenant des précautions pour créer un environnement 
sécuritaire. Les directives ci-dessous vous permettront de vous protéger en tant que mentor :

	� Touchez l’enfant UNIQUEMENT sur les parties du 
corps acceptables comme le dos, la tête et les épaules. 
Évitez les parties intimes non acceptables comme les 
fesses, la poitrine, les cuisses ou l’aine.
	� Si un enfant a des douleurs ou se sent malade, 

emmenez-le au bureau de l’école. Si un examen est 
nécessaire, il peut être fait par le personnel de l’école.
	� Si un enfant est triste et a besoin de réconfort, 

montrez-lui votre affection en mettant votre bras 
autour de ses épaules et en le serrant doucement. Il 
n’est pas convenable de tenir ou de câliner l’enfant. Sa 
famille est là pour ça.

	� Lors des visites avec votre élève, veillez à rester dans 
un secteur de l’école approuvé et désigné à cet effet, là 
où les autres peuvent vous voir.

	� Les conversations sur le sexe ne sont pas convenables. 
Si l’enfant pose des questions sur le sexe ou la 
sexualité, répondez-lui que ce n’est pas une question 
pour vous et qu’il devrait la poser à ses parents. Vous 
devez informer l’enseignant de liaison de l’école des 
questions posées par l’enfant, et également en discuter 
avec votre enseignant de mentorat.

Respectez toujours les limites de votre mentoré
Vous devez toujours respecter les limites de votre élève et 
ne jamais l’entraîner en dehors de sa « zone de confort ». 
Observez les messages que l’élève vous transmet sur son 
espace personnel et la proximité physique qu’il accepte. 
Pour certains enfants, même le contact physique le plus 
bref et le moins envahissant peut être gênant. Acceptez-
le comme il est et modifiez votre comportement en 
conséquence.

 

En tant que visiteur de l’école, il est important que vous 
adoptiez un comportement respectueux et réfléchi. 
Réfléchissez à la façon dont votre comportement est perçu 
par les autres adultes et enfants autour de vous. Ce qui 
pourrait être parfaitement innocent de votre part pourrait 
sembler complètement différent à quelqu’un d’autre. Faites 
preuve de prudence et évitez de vous laisser embarquer 
dans une situation potentiellement compromettante qui 
pourrait être mal interprétée.

Aucun secret, jamais!
Les enfants ne devraient pas avoir de conversations ou faire des actions avec les mentors dont ils ne peuvent pas parler 
avec leurs parents, leurs tuteurs et leurs enseignants.
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SECTION 6

Appuyer 
l’apprentissage

Styles et préférences d’apprentissage
Chacun apprend différemment et personne n’a qu’un seul style d’apprentissage. Les 
styles d’apprentissage font généralement référence à la façon dont un élève a tendance 
à utiliser ses sens, notamment la vue, l’ouïe et le mouvement, pour apprendre.
Les préférences d’apprentissage sont une notion plus large et 
prennent en compte la grande diversité de conditions ayant un 
effet sur l’apprentissage, de l’environnement physique (p. ex., une 
salle calme ou bruyante), aux interactions avec les autres (p. ex., 
travailler seul ou en groupe), en passant par certains types de 
matériel, de processus et d’activités.

Plutôt que de vouloir trouver le type d’apprentissage qui 
correspond à votre mentoré (ou à vous-même), essayez d’en 
découvrir le plus possible sur votre façon d’apprendre à tous les 
deux, puis utilisez ces informations pour structurer les activités 
et apporter le soutien adapté.

Les styles et les préférences d’apprentissage évoluent avec le 
temps en fonction des expériences continues. Aucun style ou 
préférence n’est meilleur qu’un autre. Notre façon d’apprendre peut 

varier selon les tâches et les situations. Par exemple, un élève peut 
aimer travailler individuellement en mathématiques, mais préférer 
le travail en groupe en études sociales. Le même élève apprendra 
peut-être mieux par des expériences pratiques en sciences, mais 
réussira mieux en arts du langage s’il peut discuter de ses idées 
avec un partenaire. Les gens peuvent également avoir différents 
degrés de préférences. Certains apprenants peuvent facilement 
passer d’un type d’apprentissage à un autre, tandis que d’autres 
seront moins flexibles.

Lorsqu’ils effectuent des tâches nouvelles ou difficiles, les 
élèves seront davantage confiants et motivés s’ils travaillent 
dans leurs domaines de force. Dans le même temps, les élèves 
ont besoin de vivre des expériences qui les amènent au-delà de 
leurs préférences et qui les aident à développer un répertoire plus 
large d’habiletés d’apprentissage.

Votre travail en tant que mentor est d’harmoniser la façon 
dont vous effectuez une activité avec :

	� les préférences d’apprentissage de votre mentoré
	� le type d’activité (p. ex., discussion, jeu, réflexion)
	� les ressources dont vous disposez (p. ex., accès à des livres, des images, des 

jeux et d’autre matériel, ainsi que le temps et l’espace disponibles)
	� la situation (p. ex., si vous travaillez de façon individuelle ou en petits groupes)
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Développement du langage
Parler avec votre mentoré, réciter des comptines ou des poèmes, raconter des histoires, des blagues ou des devinettes, et 
jouer à des jeux portant sur les mots l’aideront à développer son langage et ses habiletés en lecture. Afin de comprendre 
les livres qu’ils lisent, les enfants doivent développer leur vocabulaire, et explorer de nouvelles idées et en discuter. Lire 
une histoire avec votre mentoré vous donne une occasion naturelle de lui expliquer la signification de mots nouveaux et 
de discuter de nouvelles idées. En lisant d’excellentes histoires pour enfants, les mentorés apprennent à mieux connaître 
le monde et à y trouver leur place.

	� Avant de commencer une tâche, aidez 
votre mentoré à dégager l’espace de 
travail et ne laissez que le matériel 
nécessaire en vue.
	� Passez en revue les instructions 

générales afin que votre mentoré 
comprenne l’objectif final.
	� Utilisez un langage familier pour 

présenter les nouveaux concepts.
	� S’il existe des instructions sur papier, 

vous pourriez les lire à voix haute à tour 
de rôle et les afficher dans l’espace de 
travail afin de pouvoir vous y référer tout 
au long de l’activité.
	� Vérifiez si le mentoré a bien compris 

les instructions en les lui faisant répéter 
dans ses propres mots.
	� Décomposez les longues tâches en 

étapes plus courtes et plus faciles à 
gérer.
	� Montrez ce qu’il faut faire en 
« réfléchissant à voix haute » et en 
expliquant le processus.

	� Aidez le mentoré à relier son nouvel 
apprentissage et les activités connexes 
à ses connaissances et expériences 
antérieures.
	� Explorez différentes façons d’accomplir 

une tâche (p. ex., peux-tu dresser une 
liste, faire un dessin, interpréter?)
	� Donnez à votre mentoré le temps de 

répondre. Lorsque vous lui posez une 
question ou que vous l’invitez à effectuer 
une tâche, attendez patiemment qu’il 
réponde (vous pourriez même compter 
silencieusement jusqu’à 30) avant de lui 
demander à nouveau ou de lui donner la 
réponse. Certaines personnes ont besoin 
de plus de temps de réflexion; assurez-
vous de donner à votre mentoré autant 
de « temps d’attente » qu’il le souhaite.
	� Si un mentoré est réticent à effectuer une 

tâche seul, vous pouvez : 
   - montrer comment effectuer la tâche  
     (« je vais le faire, tu regardes et ensuite,  
     tu le fais. ») 
   - répartir la tâche (« je vais répondre à  
     cette question, tu feras la prochaine. »)

	� Apprenez à connaître votre 
mentoré pour choisir des activités 
qui correspondent à ses intérêts 
personnels.
	� Dans la mesure du possible, planifiez 

les activités à l’avance et préparez 
tout le matériel nécessaire pour que 
la majeure partie de votre séance 
de mentorat soit consacrée aux 
interactions avec votre mentoré et à la 
réalisation de l’activité commune.
	� Cherchez des façons de faire 

participer votre mentoré au choix des 
activités afin qu’il puisse également 
avoir son mot à dire sur leur durée 
et l’ordre dans lequel elles seront 
effectuées.
	� Pendant votre activité, faites des 

pauses pour vous étirer ou pour 
remuer. Toutes les dix à quinze 
minutes, faites une courte pause 
d’une à trois minutes avec votre 
mentoré et bougez.

Structurez les activités de façon à retenir 
et maintenir l’attention de votre mentoré

 

Donnez des instructions claires et 
concises.

Conseils et stratégies pour appuyer l’apprentissage

Créez plusieurs occasions de 
participation

Faire des activités enrichissantes
Les mentorés seront plus engagés dans les activités s’ils estiment qu’elles peuvent leur être utiles dans la vie et qu’elles 
valent la peine d’être accomplies. Lorsque vous présentez une nouvelle activité, discutez de son objectif avec votre mentoré 
et expliquez-lui comment il s’applique à leur expérience actuelle tout en étant important pour l’avenir.
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Rendre la lecture amusante
Les séances de mentorat permettent à votre mentoré d’avoir une expérience positive de la lecture, quelle que soit son 
aptitude à lire.

Lire des livres ensemble est une excellente façon de montrer que la lecture peut être amusante. La lecture à deux est 
une stratégie efficace pour que le mentoré lise avec plus de confiance et de fluidité.

Lecture à deux
Pour commencer. Laissez le mentoré tenir le livre afin 
que les deux partenaires de lecture puissent bien voir les 
mots. Le mentor montre du doigt le premier mot du texte 
et commence à lire à voix haute avec son mentoré. Essayez 
de lire en duo en ayant la même vitesse de lecture. Le 
mentor fait doucement glisser son doigt sous les mots 
pour guider le duo (on peut également utiliser un marqueur 
papier).

Lecture en solo. Choisissez un signal (p. ex., tapotement 
sur la table) pour que le mentoré puisse indiquer qu’il a 
envie de lire seul. Au signal du mentoré, le mentor le laisse 
lire seul tout en continuant à suivre le texte avec le doigt. 
Des encouragements discrets tels que « mmh mmh » 
et des hochements de tête indiquent au mentoré que le 
mentor lit activement avec lui.

Aider à corriger les erreurs. Si le mentoré fait une erreur, 
montrez le mot concerné, prononcez-le, répétez-le avec lui 
et continuez à lire ensemble. Si le mentoré a des difficultés 
à lire un mot, patientez au moins cinq secondes pour qu’il 
essaie de le prononcer correctement sans votre aide. 
Passé ce bref délai, montrez le mot, prononcez-le, puis 
remettez le doigt sur le texte. Répétez le mot ensemble 
et continuez à lire en duo jusqu’à ce que le mentoré vous 
indique vouloir lire seul à nouveau.

Discutez du texte. Pendant la lecture du livre, faites des 
pauses pour discuter des mots intéressants, des nouvelles 
informations et des illustrations.

Lecture à voix haute à votre mentoré
La plupart d’entre nous aimons bien qu’on nous lise des histoires et c’est pareil pour les enfants, même ceux qui sont en 
sixième année. Lorsque l’occasion se présente, lisez en mettant le ton et posez des questions ouvertes à la fin. Quand 
vous lisez à l’élève, vous lui donnez accès à des livres et à du contenu qu’il n’est peut-être pas encore capable de lire, mais 
dont il pourrait quand même comprendre et apprécier les idées.
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Renseignements généraux  
sur le manuel
Le contenu existant a été élaboré et perfectionné en 
collaboration avec les Grands Frères Grandes Sœurs 
de la région d’Edmonton et Alberta Education. Le 
manuel original provient des Grands Frères Grandes 
Sœurs du Nord du Texas qui ont accordé la permission 
d’exploiter son contenu.

albertamentors.ca

enspire.com/apps/pan/movie.html

Résilience 
www.resiliencyinitiatives.ca

www.wested.org/cs/we/view/u/339

The Resilience Research Centre (RCC), www.
resilienceresearch.org “What is Resilience?”

Ceridian Corporation. (2002, 2006), Bouncing Back: 
Staying resilient through the challenges of Life,  
12, 26-28, 37-38.

Garringer, M., & Jucovy, L. (2007), Building 
Relationships: A Guide for New Mentors. The Hamilton 
Fish Institute on School and Community Violence & 
The National Mentoring Center at Northwest Regional 
Educational Laboratory.

Zimmerman, R., Creating an Organizational Culture 
of Resiliency: Why and How. Presentation. Resiliency 
Initiatives and Alberta Mentoring Partnership, 2009

Atouts développementaux
Damon, W. (1997), The youth charter: How communities can work 
together to raise standards for all our children. New York: Free Press.

Sampson, R. J., Raudenbush, S. W., & Earls, F. C. (1997). Neighborhoods 
and violent crime: A multilevel study of collective efficacy. Science, 277, 
918–924.

Peter L. Benson, Peter C. Scales, Stephen F. Hamilton, and Arturo Sesma 
Jr. with Kathryn L. Hong and Eugene C. Roehlkepartain, Positive Youth 
Development So Far: Core Hypotheses and Their Implications for Policy 
and Practice. Insights & Evidence: Promoting healthy children, youth and 
communities. Search Institute, November, 2006, Volume 3, No. 1

www.search-institute.org/system/files/InsightsEvidence-11-06.pdf

Accompagnement en matière de carrière
Learning Clicks  
http://learningclicks.alberta.ca/ 

Prendre sa vie en main – Pour les élèves du secondaire premier et 
deuxième cycles   
https://alis.alberta.ca/media/2095/yourlifestudent-english.pdf 

Imagine ta vie – Pour les élèves de la 4e à 6e année   
https://alis.alberta.ca/media/3009/imagineyourlife-student.pdf 

Time to Choose – Pour les élèves de la 10e à 12e année    
https://alis.alberta.ca/media/2998/timetochoose.pdf 

Money 101 - Pour les élèves de la 10e à 12e année   
https://alis.alberta.ca/media/697139/money-101.pdf

SECTION 7

Ressources
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Accord d’amitié pour le  
mentorat en milieu scolaire
Mentor bénévole :
	� J’ai participé à la formation de mentor et je comprends mes responsabilités en tant que mentor.
	� J’accepte d’accomplir les tâches requises, au mieux de mes compétences.
	� Je ferai tout mon possible pour veiller au bienêtre émotionnel et physique de mon mentoré.
	� Si j’ai des inquiétudes quant à la sécurité et au bienêtre de mon mentoré, j’en parlerai immédiatement à l’enseignant 

de liaison.
	� Je respecterai la vie privée de mon mentoré, de sa famille, ainsi que des autres élèves de son école. 

Mentoré :
	� J’ai participé à la formation de mentoré et je comprends mes droits et mes responsabilités.
	� Je me souviendrai que mon mentor n’a pas le droit de me faire mal ni de me rendre mal à l’aise ou triste. (Et je 

préviendrai mon enseignant ou un autre adulte si je me sens mal à l’aise avec mon mentor). 

Ensemble :
	� Nous acceptons de tout faire pour nous rencontrer une fois par semaine pendant une heure.
	� Nous sommes d’accord que le mentorat consiste en des rencontres individuelles (et amusantes!)
	� Nous comprenons que nous établirons un objectif pour l’année.
	� Nous nous traiterons avec respect et gentillesse et nous ferons de notre mieux pour nouer une amitié saine.
	� Nous comprenons qu’il ne doit y avoir aucun secret entre les mentorés et les mentors.
	� Nous suivrons toutes les règles et les consignes de sécurité de ___________ (nom de l’école).
	� Nous comprenons que les lois sur la confidentialité et la vie privée nous interdisent d’utiliser des images, des 

photos ou des enregistrements de nous-mêmes ou de nos activités de mentorat, sans les formulaires d’autorisation 
adéquats. Cela signifie qu’aucune photo ou image ne peut être publiée sur des sites Web (p. ex., Facebook, Twitter, 
YouTube, etc.) où d’autres personnes pourraient y avoir accès.

   
Signature du mentor  Signature du mentoré

   
Signature de l’enseignant de liaison  Date

EXEMPLE
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J’entends et j’oublie.
Je vois et je me souviens.
Je fais et je comprends.

Proverbe chinois

C’est un programme formidable. Les 
enfants qui sont choisis sont toujours 

enthousiastes et sont prets a participer.” 
ENSEIGNANTE DE L’ÉLÉMENTAIRE



La ressource Programme de mentorat au 
secondaire – Manuel de mentorat vous fournit 
des renseignements précieux sur la manière de 
devenir mentor :

	� en établissant une excellente relation de 
mentorat
	� en prenant conscience de certains faits 

surprenants et de certains mythes concernant le 
mentorat
	� en renforçant vos habiletés de conversation et 

d’écoute
	� en appuyant l’apprentissage de votre mentoré
	� en protégeant votre mentoré


